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ou 
BTTERPRÉTATI^J?  DES  SONGES. 


INTRODUCTION. 


■  Il  ast  parfois  bien  dangereux,  pour  des  es- 
prits faiblejL  de  consulter  les  devins;  car  s'ils 
leur  prédi^pu*  quelques  malheurs ,  leur  imagina- 
tion blessée  les  fait  courir  au-devant  de  l'accom- 
plissement, de  la  prophétie,  et  ils  se  précipitent 
d'eux  -mêmes  dans  tous  les  maux  dont  on  les  a 
menaGés  :  c'est  ce  qui  souvent  est  arrivé. 

«  Dans  le  xvi*  siècle,  chaqu6  hameau  avait  son 
sorcier,  son  devin,  son  astrologue  ;  le  berceau 
d'un  enfamt  en  était  entouré  •  les  horoscopes 
étaient  tirés  aussitôt.  Les  lâches  confiaient  leur 
vengeance  aux  nécromanciens  et  aux  sorciers. 
Jamais  on  ne  parla  tant  de  sabbat,  d'exorcisme, 
d'excommunication  ;  jamais  les  prières  ne  furent 
tant  employées  pour  combattre  les  démons,  par 
tant  d'ea?  voto  :  jamais  on  n'a  moins  parlé  de  tou* 
cela  que  dans  cg  siècle-ci- 


«  Tous  les  peuples  anciens  et  modernes  omt 
cherché  et  cherchent  encore  à  découvrir,  dans 
ies  mystères  des  songes,  quelque  révélation  de 
leur  avenir.  % 

*  Nous  avons  puisé  dans  les  ouvrages  de  cet 
hommes  célèbres,  les  documents  nécessaires  à  la 
composition  du  recueil  que  nous  publions,  et 
dans  lequel  on  trouvera  une  instruction  plus  pro- 
fonde qu'on  ne  pense.  Bien  que  vulgairement 
Von  dise  :  Tout  songe,  tcut  mensonge,  combien 
à?  sceptiques  ne  se  sont-ils  pas  repentis  d'avoir 
méprisé  d'excellents  avis  que  des  songes  leur 
avaient  dictés  ? 

On  distingue  six  espèces  de  songes,  savoir  : 

€  I  s  songe.  —  Lorsque,  sous  certaine  figure,  la 
mérité  se  fait  jour. 

«  La  yision  —  répète  au  réveil  ce  qui  nous  est 
ippitni  pendant  le  sommeil. 

«  L'oracle.  —  Révélation  ou  avertissement 
ftsa  pendant  la  nuit. 

«  Le  hêve  —  reproduit  la  nuit  ce  qui  le  jour  a 
Vivement  frappé  l'esprit. 

*  L'apparition  ou  Fàntômb.  —  Vision  noc- 
tf*ra&  et  chimérique  qui  survient  aux  enfants, 
mx  vieillards  ou  aux  cerveaux  affaiblis  pa?  les 
-Jttaladi«f, Celui-ci  est  trompeur. 

*  *  L'OKEiKODTKIB  OU  CAUCBfîMAa.  —  SôngO  pé- 
nible et  sans  explication. 
«  C'est  donc  l'interprétation  de  se»  di?eri  son- 


ges  que  nous  avons  donnée  d  sns  le  cours  as  cet 
ouvrage,  à  là  fois  utile  et  agi  éable.  Si  par  hasard 
la  réponse  |ufi  vous  cblien'  ^rez  à  votre  piexuière 
consultation  a  était  pas  es*  nalogie  avec  la  réa- 
lisation, n'en  ayez^  aucune'  répugnance  ;  ne  le 
méprisa  pas  en  lie  rejetant,  et  modérez  quelque 
peu  la  rigueur  de  la  proposai  on  qui  dit  qu'il  n'est 
point  permis  aux  mortels  de  p  arvenir  en  tout  à  la 
connaissance  de  l'avenir,  Po  ur  nous,  ayant  été 
nourris  e  *mî>us  des  mênies  préjugés  dans  les- 
quels vous  pouvez  être,  nous  avons^fait  tous  nés 
a'iïorts  pour  les  surmonter,  p  ersuadés  que  le  pro- 
verbe qui  dit  :  «  Qui  ko  ris<  nue  rien  n V  rien  ,  * 
05L  des  plus  vrais;  audaces  j  fortunajuvat  (la for- 
tune seconde  les  desseins  des  hommes  coura- 
geux). 

«  Consulte*  donc  sans  relâche  Les  divers  en- 
seignements que  nous  vous  offrons ,  et  vous  ver- 
rez enfin  que  noire  avantage  sera  aussi  gxtni 
qu'infaillible* 

€  «  Servez- vous  donc  de  tout  ce  que  nous  vous  ap- 
prenons ;  nous  ne  pouvons  rian  vous  enseigner 
de  meilleur  :  regardez-le  comme  un  présent  qu§ 
nous  vous  faisons,  et  dont  nous  sommes  certain 
qus  les  effets  qui  en  résulteront  seront  un  jour  M 
heureux  que  vous  serez  forcé  de  bénir  les  ao&s 
qui  en  forment  l'analyse. 

«  Bien  souvent  les  Bouges  noua  prédisent  h 
vérité  en  contrariant  nos  desseins  et  nos  espé- 
ranecs  :  pour  aider  à  i'expîicatioa  des  ceux  qu'csE 


▼III 

Aurait  oubliés  en  partie  ,  nous  avons  joint  ï  fce 
recueil  des  calculs  cabalistiques  propres  à  y  sup- 
pléer en  tout  temps.  Pour  être  plus  succincts  et 
plus^ntelligibles,  nous  avon?  employé  de  préfé- 
rence V  ordre  alphabétique,  et  comme  peu  de 
personnes  en  ce  moment  expliquent  les  songes 
d'une  manière  satisfaisante  ,  nous  avons  peasé 
combler  une  grande  lacune  en  publiant  ce  li- 
vre. 

AVIS  ESSENTIEL- 


les  souges  dont  le  sens  est  réel  et  peut  être 
axpliqué  d'une  manière  satisfaisante  sont  ceux 
qui  ont  lieu  vers  le  point  du  jour,  ou  au  moins 
après  le  travail  de  la  digestion  ;  il  faut  que  le  son- 
geur n'ait  fait  la  veille  aucun  excès,  qu'il  n'ait 
pas  été  violemment  ému,  et  qu'à  son  réveil  les 
objets  rêvés  se  retracent  clairement  à  son  es* 
prit 


iOBQIB'&SffM'WIfcB 


PAR 


L'ONEIROMANQE. 


Abandonner.  Sa  maison,  gain,  bénéfice. 

femme,  joie. 
Abbi;.  Déshonneur,  barbarie. 
Abbssse.  Ambition,  malice.  —D'un  mauvais  lieu, 

piaisir,  débauche. 
Abeilles.  Gain  et  profit.  —  Sar 

—  En  être  piqué,  perte  notoire, 
prospérité. 

C*EF  DES  SONGES. 
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Jftu  (  en  chercher  un  ).  Malheur.  —  Le  trouver, 
protection. 

Abricots.  Les  voir,  santé.  —  Hors  de  saison,  abon- 
dance. —  Secs,  malheur. 

Académie.  —  D'armes ,  accablement.  —  De  sa- 
vants, pleurs.  —  De  jeux,  piège  tendu. 

Accoster*  Être  accosté  par  un  voleur,  réussite, 
*-  Par  un  grand ,  honneur  et  profit. 

Accouchement.  Abondance,  prospérité.  — -  D'us 
s  aimai  quelconque,  mort  d'un  ennemi. 

Accusée  quelqu'un,  peine.  —  L'être,  délices. 

adoption.  Grande  contrariété. 

Adorer.  Satisfaction.  —  Une  idole,  banqueroute. 

Adultbbb.  Querelle,  mauvais  présage. 

Am'ërsairs.  QuersMe,  dispute,  trouble. 

Agneaux  fcux  champs,  calme.— En  porter  un,  bon 
augure.  —  En  acheter,  surprise. 

âists.  Volant,  ambition.  *—  En  manger,  douleur 
amère.  —  Mort,  péril  extrême. 

Aiguille.  Afflictions,  accident  imprévu» 

âif  F  ur,  prospérité. — Sombre,  danger  imminani 
infortune  générale. 

4lluhsttes.  Dignité  obtenue.  « 

*  croies  (feu  d*).  Joie  immodérée.  ■*•£»  âtre  brûlé, 
attaqua,  # 

Assassins.  Rickssses  inespérées. 

àu"<OMÂV&«  Guerre  prochaine,  enrôlements  fotcéi. 

Aventure  (se  faire  dirait  bonne).  Caueans,  cakrt»« 


àvEmts.  Le  a-avenir,  réussite  dan?  ses  affaires. 
kUÀxr.  En  «soir  un,  affliction.  — En  trc&per  an*. 

A&i.  Séparation.  —  Se  disputer  avec,  inimitié. 

Ane.  Querelle,  —  Couché,  méchanceté.  —  L'en- 
tendre brairs,  dommage.  —  Voir  ses  omûlm^ 
scandale. 

Ange.  Honneurs,  dignités. 

AifâuinjL  Vivante,  vice.  —  Morte,  chagrin. 

Appartement.  Jouissances,  plaisirs.    » 

Araignée.  Le  soir,  argent>  réussite.  —  Le  mâti&, 
ruine.—  La  tuer,  plaisir.  —  La  manger,  espoik\ 

Arbres.  Brisés,  dispute  dans  le  ménage.  —  Fleu- 
ris, réussite.  —  Grimper  dessus,  nouveaux 
emplois.  $ 

Argent.  Eh  compter,  malheur.  —  Le  voir,  rést* 
site.  —  En  trouver,  perte. 

Bagues.  Alliance  projetée. 

Baigner  (se)  dans  l'eau.  Projets  échoués.  —  Bsas 
l'eau  stagnante,  grand  malheur. 

Saik  (  prendre  un  ).  Mariage.  —  Trop  &wi  tri- 
bulations, contrariétés. 

Baiser  la  terre.  Nouvelle  accablante,  —  Le  Viêgga, 
reconnaissance. 

Bàl,  Héritage  très  prochain. 

Banc.  Garante,  —  De  pierre,  §ûre£é. 

Bakbs.  Grande,  mauvais  projets.  —  Noire,  réss* 
site.  —  Blaa&he,  hjmttôur,  •—  La  raser.  $g*îm 
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Bas  de  soie.  Abondance.  —  De  coton,  succès. 
Bâton.  Querelle.  —  Le  rompre,  mariage  manqué* 

—  En  frapper,  amitié  véritable. 

Berceau  d'enfant.  Mort  inattendu©.— De  verdure, 

amour  sincère. 
Bien.  Dispute.  —  En  hériter,  deuil,  chagrin. 
Billard.  Perte.  —  Y  jouer,  fatigue. 
Blé.  Richesse,  abondance.  —En  porter,  accident. 

—  En  manger,  gain.  —  En  donner,  bonne  ré- 
colte. 

Boeuf.  Profit.  —  Courant,  secret  divulgué. 

Bonnet.  De  coton  ,  mauvais  mari.  —  De  soie  f 
avantage. 

Bottes.  Larges,  abondance,  —  Étroites,  scru- 
pules. 

Bouche.  Grande,  ennemi.  —  Sale,  désespoir. 

Bougie.  Veuvage  ou  prisonnier  délivré. 

Bourreau.  Mort  par  accident. 

Bourse.  Pleine,  misère.  —  Vide,  satisfaction. 

Bras.  Musculeux,  triomphe.  —Faibles,  déca- 
dence. 

Brebis.  Lucre  et  avantage.  —  Tuées,  peinai, 

Brigands.  Perte  d'enfants  ou  de  fortuna. 

Broderie.  Distinction,  honneur. 

Brouille  d'amour.  Mariage  prochain* 

Cabane.  Retour  inespéré. 

Café.  Malédiction,  conspiration. 

Cabaret.  Consolation,  fin  de  misera 

Gampagnb.  Danger  de  ruine. 


etHT:QUB.  Maladie  incurable. 

Canif.  Abandon,  infidélité,  rap&sre. 

Carnage.  Mort  dans  la  maison. 

Cartes,  Perfidies,  ^périls imminents, 

CàVàumi  Chute,  -£  A  cheval»  entreprise. 

Caves.  Dangers  de  vie.— En  remonter,  prospérité* 

Ceinture  dorée.  Héritage  de  grands  biens. 

Cerfs!  Avantages  à  recueillir  de  suite. 

Cerises  douces.Contentement.—Âmères.chagries, 

Cervelat.  Concupiscence  et  paillardise. 

Chaînes.  Accablement  —Brisées,  peines  d'esprit* 

Cbàire  (monter  en).  Honneurs  mérités. 

Chameau.  Possession,  richessec 

Chandelle.  Allumée ,  $ugure  favorable.  —  Qui 
pétille,  liberté  en  péril  de  quelqu'un  éloigné. 

Chants,  De  femme,  larmes.  —  D'hommes,  appa- 
rences heureuses.  —  D'oiseaus,  querelles.- 

Chapons  ardents.  Poursuites  fâcheuses. 

Cea^dons.  Stérilité  et  misère. 

GHAEasTTB.  Confusion  et  malheur* 

Séàsss.  Escrocs  et  procès  imminents. 

Chat.  Perfidie.  —  Endormi,  couché  ou  en  colère, 
meaaces,  accidents. 

Chatxao.  Splendeur  et  coédition  forteée. 

Caiusscass.  Qu'on  quitta,  déception.  —  Ke$T€£ 
profit,  '<-*-  En  mauvais  état,  pauvreté. 

Cs&rvz-souftis»  Mort  et  destractiou,  feu. 

£rkmi&  km  et  prospérité,  si!  «si  droit eksni    : 
gtm  U  chagrin,  i'il  a&i  rabûtsox. 


*-  *i  — 

csurntfts.  Tristesse-  —  Avec  feu,  pvospérftê* 

Cbemisb.  Embarras  naissants.  —.Déchirée, 
réussite.  # 

Cijênb  vert.  Force  et  ricâesse,  abondance. 

Cheveux.  Beaux  et  épais,  satisfaction.  —Noirs, 
affliction.  —  Blancs ,  confiance.  —  S'arracher 
les  cheveux,  pertes  d'amis  et  dégâts.  —Emmêlés, 
chicane,  procès  perdu. 

Cheval.  Blanc,  prospérité.  —  Noir,  deuil,— 
Attelé,  bonne  réussite.  —  Monté  par  autrai, 
cocuage. 

Chèvres.  Abondance.  —  Noires,  disette. 

Crie*.  Fidélité  dans  ses  domestiques.  -—Aboyant, 
calomnie.  —  En  fureur ,  guerre ,  combats.  — 
(Jouer  avec  un) ,  dommage.  —  (Poursuivi  paî 
un),  chagrir  causé  par  des  ennemis. 

Chiffres.  Surprise,  tromperie  et  chicane. 

Chocolat-  Santé  florissante,  convalescence. 

Chute.  Bonheur.  —  Dan»  la  m..,. ,  enrichisse- 
ment. 

Ciel.  Bonheur.  —Pu*  et  serein,  conduite  hono- 
rable, fortune.— En  feu,  alarme,  péril  prochain. 
Y  monter,  élévation  malheureuse.  —  En  des* 
eendre,  chute  certaine. 

^sognes.  Apptocbe  des  voleurs.  -*  Er*  h*ver¥ 
malheur.  # 

Cw  ETrëas.  Mort  ûertaine  £ *a  proche,  m  eaterrv 
ment. 

vir^tîot  Péril  pr&eh&ms  mfamtâl 


Clef.  Prison,  embarras  dans  ses  affaires. 

Cloches  (Les  entendre),  mauvaises  chances. 

Clous.  (De  fer),  maladie,  -c  De  bois,  plaisirs  dé- 
pravés. 

Clystères.  Indisposition  passagère. 

Coï?fures.  Mauvais  présage.  —  Noire,  tromperie» 

Cgecjb*  Maladie,  désespoir  dans  ses  amours. 

Colosse.  Navigation  prochaine,  voyage. 

Comédie.  Bonheur  secret.  — En  lire,  mauvaise  foi, 

Commerce.  Bonheur,  réussite  dans  ses  affaires. 

Commode.  Trésor  découvert,  surprise. 

Coq.  Fierté.  —  (Combat  de),  sottise,  maladresse. 

Corbeaux*  Malheur ,  sinistre  présage. —  En  trou» 
pe,  grand  froid.  —  Croassant,  deuil,  tristesse. 

Corbeille.  Demande  en  mariage  acceptée. 

Coucher.  Avec  un  homme,  bonheur  conjugal. 

—  Lorsque  son  mari  est  absent ,  maladresse. 

—  Avec  son  amant ,  goût  pour  les  plaisirs.  — 
Arec  un  beau  garçon,  plaisirs  suivis  de  dégoûts. 

—  Avec  une  belle  femme ,  ennui ,  souci.  — • 
Àvocune  prostituée,  douleurs  pour  le  lendemain, 

Gouronke.  De  fleurs,  espérance  et  succès.  —  D'or, 

indigence.  —  De  fer,  tourment. 
Couteau.  Séparation  d'amis.  —  En  être  bleSSo, 

mort.  —  En  croix,  sinistre  présage. 
Curé,  Mauvaise  rencontre  ou  maladie. 
Cyprès.  Désespoir,  mort  d'un  objet  aimé.    * 
Danser  soi-même.  Approche  d'une  fin  mBlîttfe» 

tiêuse,  ~*  Voir  dansai  bon  augura. 


- 1«  - 

Di^ÉNAGi^Eirr,  Crainte. 

Dents,  (Voir  tomber  ses),  Mort  de  parents  ou  Ga- 
rnis. —  Faire  arracher  ses  dents,  grand  fcéritagp. 
—  Les  avoir  belles,  contentement. 

Dîàblb.  Amour,  peines  de  cœur.  —  Le  dompte?, 
calomnie.  —  Lui  parler,  mouvement  nerveux. 

Diamant.  Espérances  déçues,  —  En  per4re, 
funeste  présage.  « 

Dieu.  Élévation  et  dignité. 

Disputes  de  femmes.  Persécutions-  —  D'hommes, 
déjeuner  confortable. 

Don.  En  recevoir,  fortune  ctoceîaate.  —En  faire, 
sentiments  généreux. 

Duel.  Préjugé  infernal  1 

Eau.  Bonheur,  prospérité  6t  réussite,  si  elle 
est  claire  et  limpide.  —  Menaces  de  ruine,  cha- 
grins intérieurs,  si  dh  est  trouble. 

Ècupsb  de  soleil.  Rivalité.  —  De  iune ,  heureuse 
médiocrité. 

Échelle,  La  monter,  considération.  —  La  descen- 
dre, déception*  —  En  tomber ,  ruine  complète, 

ËcLAia,  Victoire  inattendue. 

Écrevîssb.  Mauvaises  affaires. 

Êgusb.  Illusion  fantasque.  —  Y  entrer ,  remords 
douloureux, 

Éléphant.  Santé  prospère.  f 

Embrassé  par  des  smis.  Gard©  à  vous,  —  Par  nn 
inconnu,  nouvelles, 

fcififaMx^  [kaassj.  Âbon&mca  si  s&tis&etiazu 
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Bkfast.  À  sa  naissance*  embûche  dressée.  «■**  A  îa 

mameiie,  surprise,  —  Qui  court,  stérilité.  —  Dif» 

forme,  peine  secrète*    ^ 
Enfer.  Danger  mortel,  catastrophe. 
Engagement  d'effets t  ou  emprunt  sur  gages, 

misère. 
Enterré.  Se  voir  enterré  vif,  bonhew  inattendu 
Sntekreiiekt.  Mariage  mal  assorti. 
Ères  (la  vue  d'une).  Surprise  et  perfidie.  —  h 

son  côté,  espoir  de  parvenir.  —  Coup  d'épé£. 

annonce  de  blessures  graves. 
Épines.  Voisinage  à  craindre*  —  Piqûres  d'épîfcis; 

dégradation. 
épingles.  Bouleversements,  contrariétés. 
Espion.  Victoire  sur  !es  méchants,  procès  gagfcé» 
escalade.  Triomphe  et  conquête. 
Escalier.  Travaux  pénibles,  gain  inespéré. 
Estropié.  Misère  dans  son  intérieur. 
Ètàng  poissonneux,  contentement.  —  Bourbeux, 

désagrément,  —  Limpide,  dédommagement.  —* 

Avec  des  poissons  sans  vie,  frustration  et  vol. 
Èïernuesient.  Une  on  deux  fois,  échec  en  affaires, 

—Trois  ou  quatre  fois,  réussite  d'affaires.  — Cixig 

fois,  réussite  douteuse.  • 

Étoiles  qui  filent,  Déplacement  de  fortuna* 
ÉTRENNBS.  Espérances  vaines,  désespoir* 
Eventail.  Méchanceté  à  éviter. 
Exsl.  Victoire  sur  un  adversaire. 
Face,  belle,  assurance  de  baahôa& 
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Faïm  satisfaite.  Promesse  de  gain. 

Fantôme.  Blanc,  protection  et  allégresse.  — •  Noir, 

deuil  prochain. 
Femme.  Faiblesse  et  infirmité.  —  Blanche,  peine 

évitée.  —  Noire,  peine  inévitable. 
Fenêtres  (  passer  par  les  fenêtres),  décadenas  et 

ruine. 
Festin.  Joie  trompeuse  suivie  de  maladie. 
Fer.  Brûlé  d'un  fer  rouge,  effusion  de  sang. 
Feu.  Colère,  danger.  —  Éteint,  décadence  et  dé- 
laissement. —  Clair  et  bienfaisant,  biens  sans 

nombre.  —  Tombé  au  feu ,  être  victime  de  ftv 

pons. 
Figues.  Mûres,  profit  certain.  —  Non  mûres, 

perte. 
Filles  dejofe.  Profit,  bonne  compagnie. 
Fleurs.  Fanées,  fortune  éclipsée.  —  Fraîches,  for» 

tune  croissante.  —  Artificielles,  plaisir»  =*—  À  la 

main,  surcroît  de  plaisirs. 
Flûte.  Bacchanales  et  débauches. 
Foin.  Présage  de  gfands  malheurs» 
Fontaine.  Incontinence  d'urine. 
Forêt.  Mœurs  suspectes,  infidélité. 
Fossé  où  l'on  tonibe.  Artifice  perfide.  —  QueTog 

traverse,  prudence  contre  les  trahisons. 
FoîL  Bonheur  sur  terre  et  chagrin  au  cieL 
Foudre  qui  éclate.  Avenir  menaçant* 
Feomagb.  Avantage  detouteespèêe.— Es.  m^uger^ 

désappointement  & 
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Froment.  Dons  de  fo!  tune.  —  Avatfe,  maïheir 
pour  le  pauvre,  profit  pour  le  riche.       * 

Fruits  divers.  Voluptés. .—  Gâtés,  confiance  mal 
récompensée,  se  méfier  de  sa  femme. 

Fuite  (être  en).  Malheur,  perte  notable* 

Fumée.  Fausse  gloire,  joie  éphémère. 

Furies.  Mauvais  présage,  ealomnie,  disputes» 

Fusées.  Joie  pour  le  lendemain  d'une  fête. 

Gageure.  Adversité  subite,  malheur  irréparable. 

Galanterie.  Satisfaction,  mystification  prochaine. 
—  D'une  fille,  intérêt  en  danger. 

Gants,  plaisirs  passagers,  ennui,  inquiétude. 

Garde.  Dégoût.  —  La  monter,  perte  d'argent.  — 
Labattre,  réjouissance  prochaine. —En  être-pris, 
angoisse* 

Garde-malade;  Santé,  très  longue  vie. 

Garde-mangeb.  Bonheur.  —  En  feu ,  désirs  îb- 
fâmes. 

Gâteaux.  Joie,  fête  d'amitié,  grand  festin. 

Gazette.  Heureux  augure  le  matin ,  le  soir  ra3- 
leries. 

Gazon.  Heureux  présage  pour  le  songeur. 

Gendarme.  Infamie.  —  En  tuer,  plaisirs  q$L  Se- 
ront mal. 

Genou.  Terreur  panique,  danger.  —  Blessé,  mau- 
vais succès,  douleurs.  —  (Se  mettre  a  )9  hante, 
infamie.  # 

Gibet.  Dignité,  élévation  prochaine* 

Girouette.  Faveur  qui  nous  échappe, 


marna     f  {§.     **^? 

ducs*  Surprise  de  conSanee* 

QiACâ  (frimats).  Bonne  réussite. 

Gorge,  Espérance.  —  Coupée,  danger  persotmd. 

Grands?  £n  être  persécuté,  honnen^  dignités. -• 

En  être  fêté,  misère,  perversité. 
Grand-père  (ou  grand'mère).  Héritage  proeham. 
Grange.  Pleine,  mariage,  héritage,  commerce  avao» 

&geux.— Vide,  honte  et  misère.—  En  flammes, 

fortune  considérée. 
Grille.   Emprisonnement.  —  En  &riser  une , 

chagrin. 
Grenouille.  Méfiance,  flagornerie.  <^>m  voit  sas» 

ter,  chagrin. 
Groseilles.  Rouges,  amitié.  —  Blanches»  satb- 

faction.  —Noires,  infidélités. 
Grossesse.  Naissant  certaine  d'un  Sis. 
Guêpes.  Persécution  suscitée  par  des  ennemis. 
Guitare.  Habitudes  funestes,  turpitude. 
Habit.  Détresse,  provisions  salées. 
Hache. -Inimitié  irréconciliable,  danger  de  mort. 
Haine,  Gain  do*  procès,  nouvelle  imprévue. 
Hameçon.  Tomber  dans  «a  piège  tendu  à  notre 

gesaefbî. 
IIsNches!  Postérité  nombreuse.  —  Étroites  «t  spg*> 
-fées,  séparation.  «"■Longues  et  larges,  maladif 

perte-â  d'ea&isi*  *■»  ïkompxm  ou  coupées^  eo&* 
■îtmêtê  âmn  h  méaage. 
Sannetors.  Mauvaise  récolte,  iziaiaôi*  dangeress^ 
EàM^ti,  firitkp©*  **■  Vertes  PK&  mtfiéteaià& 


,Eerbss.  Abondance..  ~-  En  manger,  désespoir» 

Héritage.  Mortd*une  perso n àa  aimée?.  # 

Hermite.  Trahison  d'sa  parmi.  —  Le  devanir, 
imbécillité.      #  f  ' 

Hirondelle,  ftévrssite  complète  dans  ses  entre- 
prises. —  Voir  $on  nid,  bénédiction,  prospérité. 

Homme.  Médisance.  ~~  Superbe,  amour  naissant, 
—  Affreux,  querelle  dans  l'intimité.  —  Noir0 
perte  de  biens.  —  En  tuer  un,  entêtement* 

Hôpital.  Détresse,  grand  malheur. 

Horloge.  Perte  de  temps,  lâcheté. 

Hôtel.  Départ  pour  la  campagne. 

Huche.  Abondance.  —  Vide,  abandon,  désespoîr. 

Huîtres.  Gourmandise.  —  En  manger,  plaisirs  il* 
licites. 

Huissier.  Dénonciation  de  faux  asafe 

Iydae.  Ingratitude,  séduction  pre^aine. 

Hïdropîsie.  Grossesse  prématurée,  avortement* 

Illuminations.  Pleurs  à  répandre. 

Incendie,  Attaque  à  braver.  -*  S'il  est  éteint*  pro* 
messe  de  victoire  et  de  bonhçur» 

Inondation.  Déluge  de  maux. 

Iwessb  (être  en  proie  à  V).  Fin  d'ode  BUkMse. 

Ïambes  normales  et  bien  faites.  Promesses  de  hùm- 
heur.  —  Enflées  ou  estropiées,  sstaitéa» 

iàMwn?  Accidents  sur  accidents. 

[hmin  bien  cultivé.  Catnmencement  d'eifitanaa 
fortunée,  délices  en  tous  genres.  # 

te.  ls  diable  vous  fuette§  garde  à  tokû. 
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ffis  potelées.  Joie  ineffable,  hilarité.     v 
ournal.  Perte  de  tranquillité. 
it*er  soi-même.  Mauvaise  nouvelle  à  craindre. 

Jrsr&F  (B&srsuivi  par  la)-.  Amourette  future. 

***  oura^ê,  pour  celui  qui  le  fait.  Garantie  de 
bonnes  récoNsf  récompense  inattendue. 

Làbtrinthe.    couverte  d'une  vérité  cachée. 

LAIT  (Boire  du/.  On  sera  caressé  par  une  courti- 
sane.—  ï^it  sortant  des  mamelles,  penchant 
aux  amourettes  pour  une  femme  jeune,  et  pro- 
messe de  richesse  pour  une  vieille.    ^ 

Laitues1  en  salade.  Obstacles  à  vaincre. 

Lanterne.  Sourde,  confusion  dans  ses  affaires. 
— Avec  une  lumière,  malheurs  qui  s'approchent. 

Lapin.  Dégringolade  prochaine.  —  En  manger, 
prompte  restauration.  —  En  tuer,  punition  pro- 
bable. —  Les  blanes  promettent  du  bien-être  ; 
les  noirs,  des  embuscades  périlleuses. 

Lard.  Nouveau,  dénote  la  fin  des  embarras.  — 
Le  salé^dépërissement.  —  Et  eu  trancher  dej 
morceaux,  un  assassinat  qui  se  prémédite. 

I*5VBR.  Dans  l'eau  douce,  conjecture  fâcheuse.  — 
ÔM*liS&  ^®i  encore  pire.  —  Mais  datfs  une 
source,  c'est  béatitude  parfaite,  à  moins  qu'elle 
soit  savonneuse.  —  Laver  ses  jambes,  tentation 
à  redouter.  k 

Lkjrier.  Pour  les  femmes,  promet  une  eojmlatk» 
féconde.  —  Pour  les  filles ,  perte  de  virginité* 
—Pour  les  hommes,  une  carrière  honorable. 
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Lettre  qu'on  reçoit  fait  présumer  bien. 

Lièvre  qui  court,  îa  fortune  vous  sourit. 

Limaçon.  Méfiez-vous  de  vos  prétendus  amis* 

Lsngsul  (enveloppé  dans  un).  Mort  certaine. 

Linge.  Propre*7  rire.  —  Saîe,  maladie  mortelle. 

Lion.  Dénouement  qui  se  prépare.  —  Combattre 
un  îion,  guerre  à  soutenir,  —Le  tuer,  générosité 
inattendue. 

Lit  (couché  dans  le).  Péril.-»  Un  lit  bien  fait,  soli- 
dité, garantie. 

Livres*  Longévité  certaine.  —  Saints,  indisposi- 
tion,. 

Loup.  Symbole  d'&variee  el  d'avidité.  —  Morsure 
de  loup,  annoncé  qu'on  succombera  sous  les 
atteintes  des  ennemis  dont  on  est  entouré. 

Lune  (pleine)  signifie  naissant,  —  En  déclin,  pro- 
grès de  maladie,  contagion. 

Lunettes.  Destinée  sombre  et  malheureuse* 

Mâms.  Propres,  travail.  —  Sales,  infirmité. 

Maison.  En  posséder  plusieurs,  signe  de  misère. 
—  Incendiée,  délabrement  de  fortune.  ~~  Bâtir 
une  maison,  guerre  ouverte,  trahison. 

Mamelle  pleine.  Possession.  —  Enfant  à  la  ma- 
melle, perte  de  santé,  décrépitude, 

Mâkger  sur  le  gazon.' Caractère  fou ga eux*  m 

Manteau,;  Richesse  apparente  et  non  réelle. 

Marais,  Peines  perdues*  recherches  in  utiles, 

H arbrs.  Tendancei  l'inimitié,  vengeance. 

ll.4HaH«&»  Lentement,  sueur  perdue,  —  Sur  mm 
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famW  aouveaiaU?*  —  Dans  un  chemin  creus. 

dangers.  —  Avec  un  bâton  à  la  maia,  infirmité. 
Harugb.  Horizon  chargée  d'orages.  —  Avec  une 

étrangère,  repos  en  péri!.  —  Avec  une  veuve, 

duperie. 
Médecin,  Tout  à  perdre,  rien  à  gagner, 
Médecine  (prendre).  Angoisses  prochaînes.  —La 

présenter  à  quoiqu'un,  réalisation  de  bénéfice. 
*>  amants.  Chagrins  domestiques. 
8àEa.  Agitée,  précautions  à  prendre.  —  En  repos, 

sécurité  et  protection.  —  Azurée ,  chemin  de  la 

fortune.— «Naviguer  sur  la  merf  plaisir  au  comble. 

—Y  tomber,  contrariétés  infinies. 
Merde.  Tout  vous  sourit;  argent. 
Mèbe  (voir  sa).  Le  ciel  vous  protège. 
Mefils.  Prenez  garde  :  on  vous  guette* 
IIiel,  Ce  qui  est  doux  à  la  bouche  sst  dur  as 

cœur. 
Militaires.  Le  bonheur  vous  tend  les  bras» 
Mïkoir.  Vous  êtes  trahi  ou  le  serez  bientôt.^ 
Moissonneurs.  Ouvrez  vos  greniers,  préparez  ?3s 

armoires. 
Montagne*  Qu'on  monte ,  peinture  cle  maux  à 

subir,  —  Qu'on  descend,  diminution  de  peine, 
Mokt  d'amis  ou  de  proches,  un  bel  avenir  vous 

attend.  —  Si  mort  vous  touche  et  vous  tireàîuL 

vous  êtes  peidu  sans  miséricorde.  —  Parier  à 

un  mort,  dommage.  $ 

Kosuau  Fortune  croissante  et  rapide 
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Moustaches.  Précurseurs  de  maladies  secrètag. 

Moutons.  Garantie  d'un  excellent  Voyage. 

Mulets.  Ennemisdè  votre  repc3.   i 

Murailles.  Devant  soi ,  preuves  d'impuissance, 
—  Qu'on  surmonte,  amélioration.  —  Avec  ua 
fossé,  emblème  menaçant.  —  (Tomber  d'une)â 
pljii^r  inouis. 

HjidiSgk  J<«iissances  conjugales  avec  une  blonde. 

Nain.  Attaque  peu  redoutable. 

Naufrage.  Perte  de  postérité,  parent  éloigné 
mort. 

Navet.  Esprit  improductif  et  froid. 

Navire  en  péril.  Mesures  urgentes  à  prendre  con- 
tre les  dangers  très  pressants. 

IteiGE  (faire  une  pelote  de).  Comptez  sur  des  récok 
tes  immenses,  succès  inattendu. 

Ngz.  Une  femme  procède,  pour  juger  un  homme, 
du  connu  à  l'inconnu. 

Nids.  Les  dénicher,  malice  qui  aura  son  pris.— Nids 
de  reptiles,  atroce  persécution. 

Ne  ce  (  assister  à  une  )0  Obsèques  misérables  d'un 
ami. 

Nombril  (voir  son),  c'est  être  dans  la  bonne  voie 
pour  le  royaume  des  cieux. 

Noyer  (se).  Marcher  à  grands  pas  vers  la  fortune. 

Noyers.  Yictoires  obtenues  sur  ses  adversai- 
res. —  Manger  des  noix,  accroi^semeat  de  ri- 
chesses. 

■  Hïs  (se  voir).  Sort  de  Joseph  vendu  par  ses  frè- 
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*es.  —  Voir  une  femme  nue,  souhaits  iâtisïâfiÉ* 
Nuages»  Rupture  et  discorde,  mésiateliigôMft, 
Obsèques»  Fortune  inattendue»  suxprise. 
Obscurité.  Ennui,  tristesse,  mélancolie* 
Oculiste,  Découverte  d'une  embûche. 
Obeur.  Prostitution,  corruption,  dégradait 
QBil.  Faute  à  reconnaître,  réparation  à  foire. 
Œufs.  Profit ,  richesse.  —  Rouges,  aamsanmft 
frivoles,  —  Cassés,  perte  d'emploi  et  de  procès» 
GratA«ss.  Signe  d'amitié  dt  d'estime,  espoir. 
Oignon;  QuereHe,  dispute  arec  ses  inférieure. 
Oiseaux*  Profit  et  plaisirs.  —  En  tuer,  surcroît 
da  misère.   —  Ei>  prendre,  piège  tendo  à 
notre  bonne  foi.  —  Assemblés,  voyage  pro- 
chain, — Qui  se  battent,  mutation  4»  i>»s% 
d'emplois.  —  Qui  chantent,  succès. 
Olivier.  Dignité.  —  Fleuri,  amitié,  job. 
Oncle.  Mariage  avantageux,  succession  prochain** 
Ongles.  Dispute,  querelle.  —  Longs,  désordre 
dans  ses  affaires.  —  Courts,  pauvreté,  miser**. 
Opéra.  Plaisirs  suivis  de  peine,  déconfiture. 
Ob.  En  voir,  perte  dans  son  commerce,  —  Et 
fondre,  dépit.  —  En  trouver,  découverte  fruc- 
tueuse —  En  jeterf  chagrins  amers.  —  En 
ehangër,   emportement.  —  Faux,   renommée 
éphémère. 
Gaâge.  Outrage,  et  grands  pérflf  insurmontables, 
Orange.   Amusement,  —  Ba  manger,   plaise 
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O&AîEtfR.  Supercherie,  eubtiiitè. 

Ordures.  Les  balayer,  fuite  de  la  maison  pater» 
celle.  r 

Oreilles.  Découverte  d'an  secret.  —  Longues, 
infamie,  honte  publique.  —  Bouchées,  vol  do- 
mestique. —  Coupées,  débauche,  tromperie  de 
la  part  d'un  ami.  —  N'en  avoir  qu'une,  perte 
de  biens  ou  d'emplois.  *—  Belles  et  petites, ami- 
tié, confiance,  bonté  de  la  part  d'un  grand. 
■»  D'âne,  de  tout  autre  animal,  trahison,  iafa* 
mie. 

Oreiller.  Repos,  insommie,  cauchemar. 

Organes.  Naissance  d'une  011e.  —  Forts  et  beaux, 
fécondité,  nombreuse  famille.  —  Sains,  riches- 
se. —  Malades  et  dégoûtants,  désespoir,  honte. 
—  Démesurés,  naissance  d'uc  enfant  difforme, 
•-  Coupés,  perte  de  sa  plus  chère  affection ^  de 
son  père,  de  sa  femme»  etc.  —  Pendants,  persé- 
cution, trahison  découverte.  —  Rompus,  plai- 
da immondes  et  déshonnêtes-* 

Orgb.  Abondance.  —  En  manger,  détresse,  avs* 
rice. 

Orties.  Affections,  douïeun  —  Blanches,  maîadia 
prochaine.  —  En  manger,  ruine  certaine. 

Os.  De  mort,  mort  de  parents.  —  D'un  animal, 
perte  d$  biens,'  succession  manques, 

Otnos.  Danger,  persécution.  -*  Le  tuer, honneur. 
dignités,  puissance.,—  Lepciirsni  rc,  pessécd* 
Qùt*  ûovA  es  tsra  pd%%  à  m  tiret» 
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Ouvriers.  Prospérité  dans  son  commerce.  —  Les 
voir  travailler,  abondance.  —  Se  reposer,  di-^ 
sette,  pertes  de  biens  et  de  temps.  —  Se  bat- 
tant, crise  publique,  émeutes.  —  Les  "châtier, 
persécution,  calomnie. 

Osier.  Perte  de  sa  liberté,  mauvaises  affaires. 

PAiLLÀSSE^ongerie,  fourberie,  mensonges* 

Paille.  Misère,  pauvreté.  —  En  botte,  prospérité 
dans  son  commerce.  —  En  brûler,  joie,  fes- 
tin. © 

Pain.  Profit  pour  le  songeur.  —  Blanc,  amitié  du- 
rable, fidélité.  —  Noir,  perte  et  dommage.  — 
D'orge,  détresse,  manquement  du  nécessaire. 

FaLAis.  Plaisir  de  courte  durée.  —  Le  brûler, 
renommée,  sottise.  — L'habiter,  ennui,  tris- 
tesse. —  Royal,  intrigue,  complot  et  ingrati- 
tude. 

Palissade.  Heureux  empêchement  à  des  écarts  de 
jeunesse.  —  Les  briser,  triomphe  certain. 

Palme.  Honneur,  puissance,  victoire. 

Panier.  Accroissement  de  famille,  nouveau-né. 

Paon.  Orgueil,  ambition  démesurée.  —  Criant, 
pluie  prochaine,  qui  vous  causera  dommage. 
—  Faisant  la  roue,  ostentation. 

Papier.  Nouvelle  d'un  ami,  d'un  parent.  —  De 
coateur, tromperie.  —Peint, joie  de  courte  du- 
rée. 

Papillon.  Inconstance,  légèreté,  frivolité 

Parader  Bonne  issue  dans  ses  affaires. 
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PiftAftis.  Maladie,  m>i%  prochaine* 

Paeents.  Sécurité,  protection,  tranquillité, 

?àafums.  Honaeurs  de  courte  durée.  —  6?i», 
profit. 

£**£&&&•  Calomnie  dont  on  Sera  victime,  —  A?$s 
an  ami,  mai  et  souffrance.  —  A  une  femme, 
réussite  dans  ses  aûaires.  —  Àun  ennemi,  es* 
barras,  dispute  dans  son  ménage*  —  À  des  ani* 
maux,  ennui;  cfeagrîn,  deuil  et  mort. 

Parricide.  L'être,  embarras  d'affaires.  En  voir  un? 
dénote  trahison  d'amis. 

? ÂBTïctiUEa.  Etre  dans  tm  cabinet,  joie  prochaine, 
réussite  en  amour.  —  Avec  une  jolie  femme, 
séparation  conjugale.  —  Avec  une  laide,  grande 
querelle.  —  Avec  un  homme,  déshonneur  pu- 
blie, dénonciation,  prochaine  arrestation* 

î&BtÉ*  Douleur,  souffrance.  —  Le  faire,  contrarié* 
tés.  —  Le  manger,  découverte  d'un  secret» 

Patiner.  Plaisir  de  courte  durée,  tristesse. 

Fatîsserie.  Gourmandise  assouvie,  maladie.  — * 
En  manger,  douleur,  ennui,  lassitude. 

r  ATRouRLB,  Perte  de  peu  d'importance,  —  Être 
emmené  par  une,  dénote  renommée,  réussite, 
publicité.  —  En  voir  une,  remboursement  d'ar- 
gent prêté* 

fAUVB.B.  Chagrin  domestique,  querelle  de  ménage, 

r  ats.  Inconnu,  voyage.  —  Lointain,  risques  et 
périls.  è 

?3àa.  ComB'isrce  avastegeux,  dégoût 
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Pêches.  Plaisir,  contentement,  satisfaction. 

Pêcber.  Plaisirs  coûteux,  perte  d'amis.  —  A  la  H» 
gne,  ennui,  solitude.  —  Aux  filets/* commères 
avec  des  femmes  artificieuses,  et  dô  mauvais* 
vie. 

Peigner.  Patient»,  oubli  des  mjurpgu  —  Avec  dif- 
ficulté, embarras  dans  ie  commerce.  —  Avee  ai- 
sance, abondance,  prospérité. 

Peintre.  Longue  vie,  plaisirs,  bonheur*     m 

Pélsrin.  Heureux  présage,  fortune  et  faveur, 

Pendu.  Danger  de  mort,  fortune  mal  acquise. 

Pje&daix.  Craintes  mal  fondées,,  calomnie  déeou* 
verte. 

PàR'si-  Naissance  d'un  enfant.  —  te 
tasîrophe  épouvantable,  grand  ac 

P'EâIks*  Embarras  ûàm  ses  affaires 
honneur  sans  profit.  —  En  enfi' 
tresse. 

Febuoquey.  Médisance,  voisinage  d 

Peste*  Misère  affreuse,  famine,  perte 

PsÉNOMBNEtDangers»mminents,chûia 

Pieds.  Voyage  prochain.  —  Cor 
maladie.  —  Sales  et  dégoûta 
sage,  peine  et  dommage.  —  i 
honteuse,  —  Se  les  laver,*  nç*nk) 
Uation*  — -  Se  jeter  aux  pieds  de  que 
?e«î  obtenue,  distinction  honorable*  -~ 
duïgnus,  maladie  de  pçtlria*. 

Pisa&tt,  Tristesse»  chagrins  cuisant     • 


Pigeons.  Les  blancs  annoncent  des  laveurs  du 
destin;  les  noirs,  le  contraire. 

Pisser.  Près  d'une  muraiHe,  affaires  qui  se  termi- 
nent.  —  Si  c'est  au  lit,  affaires  qui  s'embrouil- 
lent. 

Plaine.  Perspective  de  tous  les  biens. 

Pluie.  Abondantes  richesses  qui  vous  arrivent 

Plumes.  Ambition  couronnée  de  succès. 

Poilu.  Signe  de  longue  vie  pour  un  homme,  et 
d'avortenient  pour  une  femme. 

Poissons.  Dans  la  rivière,  délices  qui  se  prépa- 
rent. —  Pêcher  des  poissons,  commerce  pros- 
père.— Si  ce  sont  des  ablettes,  misère  et  ennui 

Pommes.  Tentation,  désordre,  concubinage. 

Pomper  de  l'eau.  Vendange  copieuse.  —  Si  elle 
est  trouble,  hiver  prolongé.  —Si  l'eau  ne  vient 
pas,  impuissance). 

Portrait.  Le  sien,  protection  du  ciel.  —  Celui 
d'un  autre,  mal6fice  de  l'esprit  des  ténèbres. 

Poules  et  poulet 5.  Famine,  gale,  vermine.—  Si 
elle  pond,  profit,  embonpoint. 

Pourceaux.  Événement  lugubre,  catastrophe. 

Prairie.  Présage  satisfaisant.  —  Si  elle  est  dessé- 
chée, tendance  à  la  folie,  à  l'imbécillité. 

Précipice  où  l'on  tombe,  pollution  et  bestialité. 

Prison.  Conscience  bourrelée,  remords  mérité*. 
—  En  sortir,  nouveaux  tourments. 

Pprrs.  Bien  entretenu,  achats  de  biens  fond*  * 
Dégrada  stériHé  de  récoites,  grande  perte. 
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ftg«Nau*LLES.  Guerre  civile,  dévastation. 
Qberelles  avec  un  homme ,  oppression. 
Queue  d'un  animal  quelconque,  mépris  publk. 
Quilles.  Honneur  éphémère.  —  Renversées,  e'eal 
patauger  dans  la  fange* 

Radis.  Syrn tomes  d*hydropisie.? 

Raisin,  Félicité. —  S'il  est  vert,  c'est  l'opposé. 

Eats.  Chûle  de  cheveux,  pourriture  du  corps.  — 

Si  on  les  tue ,  c'est  confusion  de  ses  ennemis. 
Renards.  Séduction  de   sa  femme  par  un  infé* 

rieur,  enfantement  hors  mariage. 
-Richesses.  lutte  avec  la  justice,  guet-à-pens. 
Rire  à  table.  Mort  sans  agonie,  d'un  coup  de  sang* 
Roi  (Voir  te),  Cocuage  et  profits. 
Roses.  Naturelles,  annoncent  du  bien.  —  Ariii- 

ciëiies,  dénotent  du  mal. 
Sable.  Inconstance  dans  la*  destinée. 
Saigner,  sang.  Symptômes  de  maladies  qui  vgeI 

éclater,  peste. 
Ianguer.  Poursuites  vigoureuses  de  créanciers. 
Sangsue.  Comme  remède,   méfiez-vous  des  geas 

avides  qui  vous  conviennent. 
Sansonnet.  S'il  parle,  attristez-vous. —  S'il  chaa* 

te,  bonne  nouvelle,  joie,  grand  festin. 
Santé.  Si  on  se  croit  de  bonne  santé,  en  va  à-t 

mal  en  pire,  moit  prochaine. 
Saucisse.  Sensualité,  fureur  chez  les  femmes. 
Saumon.  Rien  de  bon  à  Tmtérieur  ni  au  dehors. 
%j*ZTt7.v.:,:.y,"'^  Ac-  In  r^b^ie,  besoin  d'as  prêtre. 
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Sàybxïer.  Rentrée  d'ua  peu  d'argent. 

Savon.  Facilité,  secours,  mais  de  peu  de  daféfc 

Scier.  Fortune  qu'on  amassera  petft  à  petit. 

Scorpion  et  autres  reptiles  ou  insectes.  Concert' 
de  vos  ennemis  pour  vous  mettre  dans  l'eir  bar- 
ras. 

Sil.  Sjl  est  blanc,  persistez  dans  votre  ceiîduite, 
S'il  est  gris,  vous  ne  faites  que  du  bousii* 


&MAILLES.  De  blé,  opulence.—  lutut  p$^# 
petits  biens.  —  Des  légumes,  travail  p4MMe. 

Sentinelle.  Bon  ordre  à±  -^ 

ports  amoureux,  copulation,  grossesse. 

Serin  qui  chante.  Signal  du  départ,  enlève- 
ment. 

Sejungue.  Pour  une  femme  ,  goût  effréné  des 
plaisirs.  —  Pour  un  homme,  commencement 
de  constipation. 

Serpent.  Qui  se  glisse,  tromperie.  —  Qui  se  re- 
courbe,  perte  de  liberté.  —  Qu'oa  tue,  erânde 
victoire.  * 

Sirkbre.  Dol  et  soustraetfo*  àeraindre. 

Singe.  Pour  me  femme,  poursuites  d'un  débau- 
ché.— Pour  un  borna*,  asputions  de  ses  pro^ 
ches.  '  r 

Soldats.  Fin  du  repe«,  troubles  naissants. 
Soleïx.   Eclatant,  teut   vo^s  teurit.  _  Lev*nL 
bonne  espérant.  ~  Cernent,  ord*e  dans  tes 
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Somnambules.  Discussion  domestique  ,  étrange 
nouvelle  que  vous  apprendrez  prochainement. 

Sonnette.  Poursuites  judiciaires  ou  de  créan- 
ciers. *> 

Sorcier.  Tromperie,  abus  de  confiance  envers  le 
songeur. 

Sorcière.  Embûches  tendues  à  notre  confiance. 

Sortilège.  Prendre  bien  garde  à  ce  songe  mal- 
heureux. 

Souffler.  Méchant  tour  d'une  femme  fausse.  — 
Le  feu,  médisance,  infamie,  corruption. 

Soufflet  donné.  Amour  de  sa  femme. 

Soufre.  Disposition  à  la  jaunisse,  gale. 

Souliers.  Travail  pénible,  commerce  avantageux* 

Soupe.  Contentement  de  soi-même,  gaieté. 

Souper.  Naissance  d'un  enfant  bien  portant. 

Sourcils.  Horreur,  effroi.  —  Bien  aigus,  succès 
en  amour,  fortune  en  peu  de  temps. —  Blancs, 
mort  prochaine.  —  Très-clairs,  infamie,  sêpa- 
tion.  © 

Souris.  Vous  êtes  en  butte  aux  tracasserios. 

Spectacle.  Plaisir,  mariage,  succès,  bonheur. 

Spectre.  Danger  qui  fous  menace,  embûches. 

Squelette.  Oubli  de  ses  parents  morts. 

Statue.  Froidure,  tristesse  et  absence  de  biens. 

Stylet  (Coup  de).  Danger  de  mort. —  En  frapper 
autrui,  victoire  regrettable,  douleurs. 

Sucre.  Sécurité  trompeuse,  rnine  sous  roche. 

Sépulture.  Avertissement  de  maux  nombreux. 


•  ~~  ss  u 

êvcmsmon.  Mort  d'un  pare&t.  que  vom  appmM 
èœz  sous  peu.     m 

Suk3&b.  Amour  contrarié,  folie,  désespoir. 

Suisse.  Obéissance,  passion,  paresse. 

Supplice,  Pteisks  obscènes,  corniptioB. 

Tabac*  Plaisirs  de  courte  durée. 

Table*  Joie,  retour  de  sauté.  —  La  btim,  mWfe, 
pauvreté. 

Tabouret.  Plaisirs  publics  et  imïSQm*. 

Tajcbes.  Paresse,  saleté.  —  Sur  soi,  perte. 

Taffetas.  Richesse  mal  acquise. 

YAHLBim,  toUc&ltté,  mauvaise  foi.  «  De  pierte» 
profit. 

Tamboto.  Twz  amis  dont  on  aura  peine  à  se  dé- 
lire. 

ÎAwssBfcîE.  foie  sans  profit.  —  DesGobeKas  #* 
autres  b  uBuîactures  renommée»,  réussite  à 
force  de  soins. 

ÎEUPÊTE.  Querelle  prochaine  dans  te  ménage.  — 
En  être  blessé,  mort  d'un  parent. 

T&ttPLS,  Mort  d'un  ami  intime,  une  fiite  se  fait 
religieuse. 

Ténèbres.  Tourmente,  tristesse,  «éfeacoMe, 

Tsnies.  Disputes  graves  et  prochaises, 

Tbàre.  Abondance,  richesse,  fêcandM—  La  bai- 
ser, humiliation  et  chagria.  —  fTrembl^neat 
de),  danger  pour  la  fortune  du  songeur.  —  El 
saaager,  abaftdon,  ffitaJadie  longs©. 

Ii5taheht.  Héritage  prochain,  -~  Faire  So  Sfi^ 


méfefieolîe  pour  tout  le  lendemain.  —  Ea 
ehirer  ud,  querelles  dans  sa  famiilo, 
fâTE.  Bonne  fortune,  —  Blanche,  ioagse   ? 
santé.  —  Coupée  joie,"  plaisir,  ineertksdv. 
Sans  îe  corps,  kberié  d'action.  —  G*®ssê,  kê 
neurs,  dignités. 

Tué  atrk.  Perte  d'amis  et  de  biens,  tristesse. 

Tigre.  Inimitié  irréconciliable.  —Le  tuer, M$ 
pbe  éclatant  obtenu  sur  ses  ennemis,  — 
poursuivre,  ruse  qu'on  saura  déjouer. 

Toile.  Proât  assuré,  gain  sur  ses  produits. 

Tombeau.  Héritage,  succession.  —  Le  bâtir, 
d'amis,  d'enfants.  —  Le  démolir,  mar' 
ces,  joie. 

Tomber.  Perte  d'honneurs,  de  dignités.  —  Daof 
l'eau,  péril,  danger  de  mort  pour  le  songeur,  — 
D'un  toit,  ruine  prochaine  et  inévitable. 

Tortue.  Retard  dans  ses  affaires.  —  En  manf», 
accommodement  d'affaires  embrouillées. 

Tour  de  forteresse.  Résistance  imprévue.  —  D§ 
force,  surprise  agréable,  plaisir. 

Tourterelle.  Fidéiité,  bonheur  dans  îe  ménage. 

Tremblement  (de  terre).  Péril  sur  la  vie.  —  De§ 
membres,  réussite. 

Tronc,  Détresse,  misère,  affliction.  —  Dm  pau- 
vres, service  rendus  par  un  aiajL 

Trou.  Parent  avare  sur  le  point  de  mouri*. 

Truie.  Lueur  d'espérance,  plaisirs  peu  coûteuse 

Tuer.  Danger  de  mort  pour  le  songeur,  — gor 


^SŒ-      fjf)      «8» 

père  oo  sa  mère,  catastrophe  horrible,  épouvatf* 
table.  —  Un  ami,  santé.  —  On  animal,  amitié 
trompée. 

Turcs.  Asservissement  prochrin  au  caprice  d'an* 
trui. 

Tuyau.  Prospérité  proportionnée  à  leur  nombre. 

Ulcères.  Banqueroute  et  famine. 

Urine.  Fin  d'une  maladie,  retour  à  la  santé. 

Usurier.  Chute  d 'u®  lieu  élevé,  d'un  échafau- 
dage. 

Vaches  (Voir  des).  Souffrances  continues. 

Valser.  Faiblesse  pour  les  femmes. 

Vampire.  Conscience  justoment  alarmée. 

Veines  (Voir  ses).  C'est  voir  ses  peines. 

Vendanges.  Biens  qui  se  préparent,  accompagnés 
de  plaisirs  et  de  repos. 

Vent.  Peines  à  braver.  —  absence  de  vent,  plai- 
sirs. 

Ver  de  terre.  Se  méfier  de  ses  ennemis. 

Verre  reçu  en  cadeau.  Accord  de  mariage. 

Verroux.  Tourments  à  endurer. 

Viande  tendre  et  succulente.  Appareil  heureux»*» 
Si  elle  est  mauvaise,  rabat-joie. 

Vieille  temme.  Pronostic  sinistre. 

Vidangeurs.  Coups  de  commerce 

Vierge.  Emblème  et  garantie  de 

Vigne.  Consolation  et  oubli  des 
des  raisins  es  maturité,  jûie 
lange, 
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Vm  riâtret  et  généreux.  Bonheur  au  seiri  ée  te 
mécfiosïlfcé,  —  Tnmble,  inconvénients  et  acd- 
ég&ts  (Tune  esàs&gnce  publique.  —  Bîane,  plai- 
sirs de  la  sseiété.  —  Coupé  d'eau,  position  saé* 
îéedehiâti  etife  mai.        ^R     s 

TiKAioas»  Â&ertuffi*  provenant  de  ses  jrocà«« 
—  S'il  est  gâlé,  fenekénssemeat  de  j^iaes  ]^ky* 
siques  et  mortes. 

Violette  Go^idéraiioa  obtenue  psr  n*@  eoa* 
éuite  modeste.  —  En  eueiliir  pendant  Ihèw, 
peines  qui  passent  nos  forces. 

Tîcxlo^,  Union  mtb&e  dans  le  ménage  preuve  fe 

Vipèas-.  Ami  inâdèig,  trahison  de  sa  part, 
Yfôa&E.  Q\*ereHe  injuste.  —  Maigre  et  blê-aw^  es- 

»tti>  pauvreté.  •*-  Frais  et  vermeil,  sfcuri& 
Vision.  Boxeur,  effroi,  surprise. 
YistTS,  li/  taire,  pleurs  à  répandre.  —  En  rece* 

vo^  situation  précaire.  —  D'un  médecin,  gel* 

tes  ecamereiâfe,  faillite  prochaine. 
YiVAŒ&iàaB.  Caqseis,  fortune  assurée. 
Vœvx.  Bn  feire,  retour  à  la  vertu,  amour  divin. 
Vou-B  ^e  |smmea  Iferiage  prochain  qui  sera  très 

*pèàAe&  très  avantageux,  —  De  vmma> 

mmmtm  au  dernier  moment 
foism.  €fequ.@ts,  *a^s^r- 
Itestea®.  fedispo^^   pmcMim,  —■ *  ?  monter, 

«sadanjnatMm  <T  m  ami  —  &  descend^  pœfe 


Toi»  pluskurs  reïgleux  ou  religieuses,  deuil  pre*- 

cfeam,  perte  if  ases.  —  En  battre,  désespek 

querellé  dans  le  œèmsp. 
Vol.  Bie^è  mal  amsfe  que  Peu  çer-dsa  éer-vr-o, 
Volée  des  effets,   misère  et.. mauvais  suse&s.  ~~ 

Da^s  les  aii*s,  sêistè*  ifessRe. 
Vohir.  Plaisirs  cessent  mariage  mmqzA 
Voyager.  Àigest  éissfpé  premptement,  —  Â  pMe 

perte  à'e&pfei. —  A «bavai»  C&gueH,  esteo&i!-' 
Vue.  Sueeès  é&m  ses  entreprises.  —  Lf*ag<:o 

bonne,  e&nscrfettfta.  —  Ccmrie,  qucFeSe  \%g£-  : 
Yasht.  Monter  *t@sau&,  voyage  de  long  ee^?£. 
Yvetôt  (Rêv«r  &&Fereî  d').  Nouvelle  jM$à3îr<.\ 
Yeux.  Succès  dans  ses  afrakes.  —  Malades,  ;  - 

Yail,  Eetardetitôfti.  —  Chassieux*  malinsp^p  % 

gêne  momentanée.  —  Beaux,  amour,  jtfe,  îefr 

cité, 
Zebrb.  Égarement,  trahison  d'ua  m 
£é?hir.  Ingratitude,  iaseuoianeè. 
Zé&o.  Petite  inquiétude,  contrariété, 
Zomaoub.  Découverte  d'us  seam. 


TABLES  CABALISTIQUES 

Pou?  faire  suite  à  l'explication  de  tons  les  songes,  donaant 

U  signification  des  noms  par  les  lettres,  et  de  tous 

les  nombres  dont  od  a  rè\é  ou  qui  y  oui 

ont  frappé. 


À       4,  Destruction,  mort, 'catastrophe* 
B       2.  !*assiori,  ambition,  désir.  \ 

G       3.  Religion,  destin,  âme,  charme* 
D      4.  Puissance,  solicité,  sagesse, 
E      5.  Bonheur,  grâce»,  mariage. 
F      6.  Perfection"  rédemption,  travail, 
G      7.  Liberté ,  cours  de  la  vie  B  repos ,  béati- 
tude, divinité,  efficacité,  vierge,  Mi- 
nerve. 
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8.  Justice,  plénitude,  propreté,  conser- 
vation. 

9L  Imperfection,  diminution,  douleur.  p& 
nés,  muses,  attentats. 
40.  Accomplissement,    raison,    union   dt 
l'âme  au  corps,  bonheur  futur, 

44.  Défauts,  pénitence,  discorde,  prévari- 

cation. 

42.  Ville,  divinité,  bon  présage. 

43.  Impiété. 

*4.  Sacrifice,  purification. 

45.  Piété,  culte  contemplatif. 

46.  Bonheur,  volupté,  amour. 

47.  Oubli,  malheur. 

48.  Malheur,  endurcissement.   • 

49.  Nui. 

20.  Austérité,  tristesse. 

24.  Trinité  pleine  et  parfaite. 

22.  Création,  mystère,  sagesse. 

23.  Fléau,  vengeance  divine. 
84.  Catéchumène. 

25.  Intelligence,  naissance. 

26.  Sacre,  travaux  utiles. 

27.  Fermeté,  courage. 

28.  Faveurs  amoureuses. 

29.  Nuù 

30.  Noces,  célébrité. 

81.  Amour  de  la  gloire,  vertu, 
ôz.  Hymen,  chasteté. 

33.  Pureté,  enfantement. 

34.  Souffrances,  peines  d'esprit. 

35.  Harmonie,  santé. 

36.  Univers,  génie,  vaste  conception 

37.  Vertus  douces,  amour  conjugal. 
88.  Imperfection,  avarice,  envia. 


»,  Nta. 

H       4(K  Bonté,  g!!ah3îié. 
44.  Ignominie. 

il.  Voyage,  ffe  nmlne&ren.^  et 
tomber. 

43.  Gé?éo*e>*iFJ3s  recenses,  prêtre. 

44.  P#u\w,  pos^e,  monarque, 
15.  C©BCPf>fion,  perte  de  virginité* 

46.  Popularisa,  ferti&é. 

47.  Paix  durable. 

48.  Tribunal,  jagem€®$,  jaga.    * 

49.  Nui. 

0       60c  Parera,  rédemption,  liberté. 

P       60,  Ve»v»ge. 

Q       70,  Gaieteé,  gose&gfti,  g&es* 

74.  Nsrtwe. 

75.  Monde  sefcsfbte. 

77.  Pardon,  repeAtir,  grâce, 

E       $0,  Bravoure. 

ÉM.  Adepte, 

S       §0.  AymigîeÉitHri,  erreur,  affiiciiosu 

f     400.  Favet^s  divises. 

420.  Amour  divin,  patriotisme. 

450.  Lou&nges. 

W     200.  Hardiesse, 

250.  Calamité. 

345.  Salut,  croyance,  foi,  philosophie 

34  &.  Messager  divin,  adepte. 

350  Espofr,  justice. 

36Ô,  Enceinte  de3  viHes,  habitations,  *8S 

365  Astronomie. 

T      400.  Voyage  dur  et  pénible, 

4#0.  Prêtres,  théologie, 

%     S0Ô.  Ehis,  sainteté. 


666.  Esprit  infernal,  trame,  macfeaikm, 
complet,  ennemis, 
V     70d.  Force* 
p!     800.  Empire. 
BB    900,  Guerre,  combat 
4Ô9Ô.  Miséricorde. 
4093,  T^citurnilé. 
4260.  Toarme*iU\ 
U9S.  Persécution. 

££ai?àère  de  »*«§»  *ervi?  t 

Pour  connaître  la  signification  d'un  nom  par  hs 
lettres,  tOES&ltes  la  table  en  rapprochant  ia'shgœ- 
û&tàm  de  chaque  îeitre  l'uae  après  l'autre.  "Par 
exemple  :  HEanY-ÇcÀTï», 


If. 

Justice. 

Q> 

Gaieté. 

E. 

Bonheur* 

g. 

Bé^RissMti 

N. 

Béûté. 

A, 

Piissiim, 

Â. 

Bravoure* 

T. 

Faveurs  dtivliM« 

Y. 

Voyage. 

R. 

Bravoure, 

S. 

Boaheur» 

L'exglieale<ur  ôol  toujours  s'attacher  plus  parti- 
eaBèreaaeat  à  ia  siga  ificafon  de  la  lettre  centrale, 
êans  les  noms  don  I  le  nmrJbre  de  retires  est  hupsrf, 
comme  ci-dessus  dans  Me??ry,  i'N  est  la  lettre  eem- 
Irale  et  doaae  hm$é.  ®! —  Dams  les  noms  dont  le 
nosmbrt&fes  lettres  est  pair,  os  prend  la  signifëg- 
lion  de  te  premièr^et  d  e  la  deraière  comme  d-^cé- 
sus  pour  ^uATaK  |e  tr  ouve  Q.  gaieté,  E  bonhm&r, 
Quoique  k  sigaii-caVJon  désignée  par  ces  tables  éêî~ 
Yeattoe§oursse  reppor  ter  an  caractère  de  rinoMvté*. 
mt  lequel  on  opère,  te  sexe,  la  diSérence  d'âge-,  les 
pro&ssi^s  diverses  ,  pourraient  amener  des  égni- 
ficationi^usseLs  c  es  tables  n'étant  q&'xxn  entrait 
des  grandes  tables  cal>aUstàqy&  que  nom  tnid^ 
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sons  en  ce  moment  d'un  ouvrage  très  ancien  et 
nouvellement  découvert;  c'est  pourquoi  l'explica- 
teur  doit  «attacher  principalement  à  la  significa- 
tion des  lettres  signalées  ci-dessus  \  celledu  centre 
pour  les  nombres  de  lettre»  impairs,  oeiles  de  com- 
mencement et  de  tin  pour  ceux  à  nombre  pair. 
Pour  valr  la  lignification  d'an  «ombre» 

Je  suppose  le  nombre  1847,  je  trouve  * 
4  catastrophe 
8  justice 
4  puissance 
7  liberté 
Dans  cette  table  par  chiffres,  comme  dans  celles 
par  lettres,  l'explicateur  doit  s'attacher  principa* 
ment  à  la  signification   des  nombres  complets  qui 
se  trouvent  dans  le  nombre  rêvé  ou  dont  on  veut 
la  signification.  Ainsi  4  847  se  compose  de  7  nom- 
bres complets  4,  4.8,  484,  4847,  847,  84,  47,  sans 
compter  ceux  que  Ton  pourrait  faire  en  interver- 
tissant Tordre. 

Dans  la  table  je  ne  trouve  que  4,48,  47,  qui 
donnent  : 

4  catastrophe 
48  malheur 
47  paix  durable 


TABLE  DES  PRESAGES 

PROPRE  A  L'INTERPRÉTATION  DES 
SONGES. 


Pour  savoir  si  un  rêve  sera  haureux  on  maîhem 
reux,  suivant  la  date4  du  mois,  nous  en  donnons 
la  classiGcation  pour  les  30  jours  de  chaque  mois, 
3n  forme  de  tableau,  que  nous  devons  au  grand 
talent  du  célèbr8.Cagliostro  (1  ). 

Nota.  Si  le  rêTe  a  Heu  après  minuit  germé,  s'eâ!  lA 
iate  du  lendemain  que  Ton  doit  prendre. 

Jours» 

4  —  Rêve  on  no  peut  pïus  heureux. 

5  —  Grande  réussite  demain  matin. 

3  —  Rêve  très  merveilleux  par  son  exactitude. 

4  —  Beaucoup  de  bien  vous  attend. 


(1)  Joseph  fta'saoto,  soi-disant  comte  de  Caglfostro,  na- 

Bnit  à  Païenne  en  1743,  visita  l'Rfrypte ,  l'Arabie,  ta 
erse,  Malle,  Rhodes,  les  îles  de  l'Archipel  et  Rome  où 
>artout  il  acquit  des  sciences  qui  le  firent  précéder  en 
'ranee  par  une  réputation  colossale  dans  l'art  de  la 
Nécromancie.  Il  mourut  au  château  de  Saint-Léon ,  en 
1795,  laissant  une  multitude  d'ouvrages  dans  lesquels, 
nous  avons  puisé  les  matériaux  qui  noua  ont  servi  à  la 
composition  de  ce  livre. 

r 
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5  —  PranoB-y  gar^e .  M  vous  sefa  utïteu 

6  —  I/eifet  aura  lieu  dans  neuf  ou  fisftim, 
f  ._  yoos  éprouverez  une  grande  joie  dans 

peu.  € 

8  ■—  Rêve  accompli  dans  trois  jours. 
§  —  Ur  malheur  suivra  fe  réussite  de  votre 

«    rêve. 
40  —  Ne  vous  fiez  pas  à  votre  bonne  étoile. 
44  _  Vous  le  verrez  réalisé  dans  quatre  jours. 

42  —  Il  vous  causera  une  grande  joie, 

43  —  Prenez  bien  garde  à  vous. 

44  —  Ne  révélez  pas  ce  rêve  avant  trois  jours» 

45  —  Rêve  qui  s'effectuera. 

4  6  —  Réalisation  très  longue,  mais  immanquable. 
47  --  Ne  réussira  que  dans  trente  jours. 

18  —  Infailliblement  vrai. 

49  _  i\  produira  tout  l'opposé,  et  sera  funeste* 

K*  —  Réussite  dans  quatre  jours. 

314  —  Commescement  d'exécution  l'après-midi, 

%%  —  Les  rêves  se  réalisent  îe  jour  même. 

13  mim  LeS  rêves  auront  leurs  effets. 

2f  —  Les  rêves  de  ce  jour  méritent  attentieiu 

Neutres  et  se  répétant  la  nuit  suivante. 

Fou  qui  dévoilera  son  rêve  ce  jour-là. 

Heureux  dans  ses  effets. 

Commencement  d'exécution.  ,  ' 

19  —  Rêves  mensongers,  et  qui  se  reproduisit 
plus  tard. 

R6v*3  heureuse©  jour-là* 


§£ 


s« 


Im  teœpéras&eats. 


JANVIER. 

tteax  fist  T&mmi  ôam  ce  mois  ont  nn  goôi 
p&éikitfce  et  romanesque  très  prononcé  ;  ils  ££&S 
^étMs,  ma&!tgm,  seuJrst&mx,  mais  vivent  fors 
hragtemps;  industrieux,  ils  réussissent  en  tout  el 

S  tout  Les  demoiselles  sont  belles,  bonnes,  zSfr 
3  et  d'une  foste  constitution, 

FÉYRIEÏL 

Ceux  qui  naisseat  sous  cette  t^msteUatfem  sêsl 
d'une  probité,  d'une  constance  et  d*un£  discrétion 
à  toute  épreuve;  naturalfetnent  entreprenant,  il 
80  ai  heureux  dans  tous  leurs  projets,  car  ils  sent 
1res  passionnés  pour  les  grandes  affaires,  ckaf 
tesp^lffe  â$  f liassent  presque  toujoars. 

MARS. 

€&&%  ml  i^nent  au  monde  som  nnfluea*» 
(feeetie  pmnèlcifîit  bons,  franc»,  généreux,  é^$- 
aomes,  travaille^*  <  compatissants;  les  jeuses 
personnes  sont  des  pras  belles,  sans  feéguemlerîe* 
parfois  malheureuses  en  amour;  mais  prudfia&s* 
réservées  et  persévérantes, 

ÀYRÏL, 

Cew  ou  eel&s  qui  nallront  éans  îe  aaels  (x m$i 
feront  biea  feits,  forts,  d'une  fierté  axtrêfi&s;  kâ 
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filles  d'une  rare  beauté,  les  garçons  d'une  Êauta 
stature,  confiants,  francs  et  sincères,  réussissait 
dans  les  grandes  entreprises. 

MAI. 

Ceux  qui  naissent  sous  ce  signe  aïmentles  scien* 
ces  et  les  arts  avec  frénésie,  et  s'en  font  un  lucre 
qui  leur  procurera  de  l'aisance  pour  leurs  vieux 
jours;  ils  ne  sont  ni  beaux,  ni  laids,  et  d'un  ca- 
ractère équivoque. 

JUIN. 

Ceux  qui  naissent  sous  cette  planète  sont  petits 
de  taille,  enclins  à  des  maladies  ae  poitrine,  et  quel- 
quefois meurent  avant  d'avoir  atteint  45  ans  ;  leur 
tempérament  est  sanguin  ;  ils  ont  bon  cœur,  bon 
caractère,  aiment  à  s'instruire  et  font  honneur  à 
leurs  entreprises. 

JUILLET. 

Ceux  qui  naissent  sous  cette  étoile  sont  d'un 
esprit  peu  ouvert,  doux  de  caractère,  mais  se  croyant 
très  savants;  leur  humeur  s'exalte  quand  or  ie 
leur  conteste  ;  ils  ne  transigent  jamais  avec  la  là- 
chetéet  le  déshonneur;  les  demoiselles so;it  douées 
d'une  grande  modestie  et  d'un  esprit  pénétrant. 

AOUT. 

Les  personnes  qui  naissent  sous  ce  «igné  joi- 
gnent à  la  beauté  de  leurs  traits  une  grande  dou* 
ceur  de  caractère,  doux,  aimants,*  affables,  obli- 
geants, mélancoliques  et  parfois  boudeurs;  i'avenir 
feur  promet  d'heureux  jours,  à  leur  grand*  satis- 
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faction  ;  leurs  enfants  et  une  nombreuse  postérité, 
tiendront  deux  pour  les  qualités  physiques  et  mu- 
rales, 

SEPTEMBRE. 

Ceux  qui  prennent  naissance  sous  ce  signe  son* 
d'une  comple* ion  forte,  entêtés,  aiment  à  rendre 
service;  sont  confiants,  loyaux  et  sincères,  adon- 
nés aux  plaisirs  et  constant?  dans  leurs  affections. 

OCTOBRE. 

Ceux  qui  naissent  sous  cette  étoile  sont  d'une 
humeur  sombre,  acariâtres,  vindicatifs  et  altiera, 
aimant  les  jouissances  terrestres  et  la  bonne  so- 
ciété: ils  sont  dune  économie  modèle,  surtout  les 
personnes  du  beau  sexe.      & 

NOVEMBRE. 

Les  personnes  nées  sous  cette  constellation  sont 
4'un  extérieur  charmant,  polies  dans  leurs  maniè- 
res, aimantes,  probes,  de  belle  taille,  d'un  physi- 
Îue  avantageux  ,  exposées  aux  coups  inconstants 
e  la  fortune,  elles  ne  tardent  pas  à  en  triompher. 

DÉCEMBRE. 

Ceux  qu!  naissent  dans  ce  mois  sont  d'un  tem- 
pérament faibie  et  délicat,  d'une  susceptibilité 
etonnaute,  vifs,  colères,  mais  très  discrets,  trèi 
philanthropes,  d'un  génie  élevé  et  subtil,  d'uat. 
Ogure  assez  agréable. 


vmm  <DM<ffii 

sss 

rêveurs  m  EÈvwsszsm 


QUESTIONS. 

i.  ^0u!îal-j6  pauvre  ou  riche! 

i.  Lapersenne  à  laquelle  \q  m'aUa&t  f^at-freBi 

son  devoir? 
$•  Du  changement  de  cou  dition  me  sera-inl  araû- 

tageuxî 
4  Quel  sera  te  succès  de  l'affaire  à  faauott*  j* 

■r  pense? 
&  De  qui  dois-je  attetfTTela  fortune? 
$,  Que'  fait  maiuteaaut  la  psrfôatffc  ï  i^qncflei* 

pense? 
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?♦  ta  personne  à  laquelle  je  peese  reviendra»  . 

t-elîe  bientôt? 
S,  La  personne  à  laquelle  je  pense  existe-t-eEe 

encore? 
9.  Le  secret  que  j'ai  confié  est-ù*  bien  gardé? 
40.  Dois-je  me  fier  à  la  personne  à  ïaipieBe  fa 

pense? 
44.  Le  songe  que  j'ai  fait  se  réalisera-t-iT? 
42.  Mon  veuvage  doit-il  durer  toujours? 
13.  L'enfant  auquel  je  pense  est-fl  le  01s  de(  ,duï 
qu'il  appelle  son  père? 

44,  Laquelle  est  aimée,  de  moi  ou  demarivnïeP 

45.  Comment  tmira  l'affaire  de  casur  qui  j&'ôo* 

cupe? 
M.  Mon  amant  me  sera-t-iî  fidèle? 
47.  Vivrai-je  dans  le  célibat  ? 
28.  Le  mariage  se  fera-t-il  bientôt? 
4  9.  Quelles  sero  nt  les  suites  du  mariage? 
2ô.  Quelle  sera  l'humeur  de  mon  m^^f 
SI.  Combien  de  fois  me  marierai-je? 

22.  Àurai-je  des  enfants? 

23.  Suis-je  enceinte  d'une  fille  on  d'un  garçon  ? 

24.  Vivrai-je  longtemps  avec  mon  mari? 
2ë.  Mon  mari  m'est-il  fidèle? 

2§.  Mourrai-je  avan  t  ou  après  la  quarantaine! 

Voici  comme  on  consulte  l'Oracle» 

Écrivez  sur  un  papier  les  chiffres  4  à  26,  en 
les  écartant  un  peu  k>s  uns  des  autres,  et  en  les 

Kaçant  sans  orare,  à  ,1a  volonté  de  celui  qui  les 
ïit.^Faites  fermer  les  yeux  à  la  personne  qui 
veut  consulter  l'oracle,  et,  avec  une  épingle,  fei- 
tes-lui  piquer  ce  papier  ?  que  vous  placez  devant 
ile  :  le  eôi&re  piqué  h  plus  prèf  â^ra  celui  qui 
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correspond  à  la  question  faite  à  l'oracle,  et  la  ré- 
ponse sera  conforme  air  désir  du  consultant,  si  le 
chiffre  est  piqué  à  gauche  (  en  prenant  la  gaucha 
par  la  droita  de  la  personne  placée  devant  le  pa- 
pier ),  et  contraire  au  désir  au  consultant,  si  le 
chiffre  est  piqué  à  droite. 

LdS  questions  devront  être  interprétées  suivant 
te  sese  de  la  personne  qui  consulte  ;  par  exemple  : 
question  20.  Quelle  géra  l'humeur  demonmari? 
m  c'est  un  homme,  on  dira  :  Quelle  sera  l'humeur 
de  m\  femme?  et  ainsi  des  autres* 


iwtfv/'* 


îNCliî 


00 

DE  LIRE  Lf AVENIR  D'APRÈS  LES 
SIGNES  DE  LA  MAIÛû 


*  De  toutes  les  manières  de  consulter  le 
sort,  la  Chiromancie,  qui  tire  ses  inductions 
des  lignes  de  ia  main,  est  ajuste  titre  la  plus 
célèbre  :  c'est  à  la  Chiromancie  que  ies  doc- 
teurs de  L'art  de  deviner  l'avenir  ont  dû  leurs 
succès  Les  plus  doctes  en  cette  maiîère  re- 
connaissaient deux  sortes  de  divinations  par  le 
moyen  de  la  main  :  chiromancie  physique  qui^ 
par  la  simple  inspection  de  la  main ,  devine  le 
caractère  et  les  destinées  des  personaes  ;  et  la 
chiromancie  astrologique,  qui  examine  lot 


influences  des  planètes  sur  les  lignes  de  fa 
main,  et  croit  pouvoir  déterminer  le  caractère, 
et  prédire  ce  qui  doit  arriver^  en  calculant  ces 
influences-  Nous  nous  appesantirons  plus  par- 
ticulièrement sur  les  principes  de  la  cnironK m- 
de  physique,  parce  que  c'est  la  seule  qui  soi! 
encore  en  usage j  c'est  aussi  la  plus  claire  et  la 
plus  ancienne.  Job  dit  que  le  ciel  met  dans  la 
main  de  chacun  le  secret  de  sa  destinée.  8a- 
lornon  dit  qu'on  trouve  dans  la  main  droite  àe$ 
hommes  les  marques  de  h  longueur  de  la  vie, 
et,  dans  la  main  gauche,  les  indices  d'honneur 
et  de  fortune.  Nous  cherchons  tous  à  présent 
dans  la  main  gauche  seule.  Àrisiote  regarde 
la  chiromancie  connue  une  science  certaine; 
Auguste  lui-même  s'occupait  de  cette  science 
et  y  avait  foi 

«  Il  y  a  dans  là  main  plusieurs  parties  qui 
est  important  de  dislinguer  :  d'abord,  la  paume 
ou  dedans  de  la  main  ;  le  poing  ou  dehors  de 
ht  main ,  lorsqu'elle  est  fermée ,  les  doigté ,  les 
ongles ,  les  jointures ,  les  lignes  et  les  mon- 
lignes. 

«  Il  y  a  cinq  doigts  :  le  pouce,  l'index,  le  m*, 
élus  ou  doigt  du  milieu,  l'annulaire,  et  l'auncs- 
kire  ou  le  petit  doigt.  ? 

«  Il  y  a  quinze  jointures  :  trois  au  petit  doigt» 
trois  à  l'annulaire,  trois  au  doigt  du  milieu,  trois 
à  l'index,  deux  au  pouce  et  mue  entre  la  mam  et 
le  feras. 
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«  H  y  a  quatre  lignes  principales  :  la  ligne 
de  la  vie,  qui  est  la  plus  importante,  commence 
au  bout  de  la  main,  entre  le  pouce^et  l'index, 
et  se  prolonge  au  bas*de  la  racine  du  pouce  , 
jusqu  au  milieu  de  la  jointure  qui  sépare  la 
main  du  bras  ;  la  ligne  de  la  santé  et  de  F  esprit, 
qui  a  la  même  origine  que  la  ligne  de  la  ym, 
entre  le  joint  et  l'index,  coupe  la  main  en  deux, 
at  finit  au  milieu  de  la  base  de  la  main ,  entra 
la  jointure  du  poignet  et  l'origine  du  petit  doigt, 
la  ligne  de  la  fortune  ou  du  bonheur,  qui  com- 
mence à  l'origine  de  l'index  et  finit  sous  ia 
base  de  la  main  ,  en  deçà  de  la  racine  du  petit 
ioigt;  enfin,  la  ligne  de  la  jointure,  qui  est  la 
moins  importante  de  ces  lignes,  se  trouve  sous 
la  bras,  dans  le  passage  du  bras  à  la  mâkk  :  c'ait 
plutôt  un  pli  qu'une  ligne.     # 

t  H  y  a  encore  une  cinquième  ligne  oui  n* 
se  trouve  pas  dans  toutes  les  mains  :  elle  m 
nomme  ligne  du  triangle,  parce  que,  commen- 
çant au  milieu  de  la  jointure,  sous  la  racine  du 
oouee,  elle  fink  sous  la  racine  du  petit  doigt. 

«  On  compte  aussi  sept  tubérosités  ou  moa- 
tagnes,  qui  portent  le  nom  des  sept  plané *es. 
Nous  les  désignerons  tout  à-Pheure.  Pour  la 
cMromancie,  *>n  se  sert  toujours  de  fa  Vania 
gauche,  parce  que  la  droite,  étant  \àm  fatiguée, 
présente  quelquefois/ dans  les  Kg&es.  im  irré- 
gularités fui  ne  sont  point  naturelles.  On  fat 
prend,  lorsqu'elle  est  reposée*  an  peu  fraîche» 
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Wt  «ans  aucune  agitation,  pour  voîr,  au  juste,  la 
couleur  des  lignes,  la  forme  des  traits  qui  s'y 
trouvent.  La  figura  de  la  main  peut  déjà  aonner 
une  idée,  sinon  du  sort  futur  des  personnes  y 
au  moins  de  leur  naturel  et  de  leur  esprit.  * 

«  En  général  une  grosse  main  annonce  un 
esprit  bouché,  à  moins  que  les  doigts  ne  soient 
longs  et  osseux.  Une  main  potelée  avec  des 
doigts  qui  se  termine  en  fuseaux,  comme  on  se 
plaît  à  en  souhaiter  aux  femmes,  n'annonce 
pas  un  esprit  trèi  étendu.  Des  doigts  qui 
îôntrent  dans  la  main  sont  le  «igné  non  équivo- 
que d'un  esprit  lent,  quelquefois  d'un  naturel 
enclin  à  la  fourberie.  Des  doigts  qui  se  relèvent 
au-dessus  de  la  ma;c  annoncent  des  qualités 
contraires.  Des  doigts  aussi  gros  à  l'extrémité 

2u'à  la  racine  n'annoncent  rien  de  mauvais. 
les  doigts  plus  gros  à  la  jointure  du  milieu 
qu'à  la  racine  n'annoncent  rien  que  de  non. 

c  Une  main  large  vaut  mieux  qu'une  mais» 
trop  étroite.  Pour  qu'une  main  sok  belle ,  il 
faut  qu'elle  poste  en  largeur  la  longueur  du 
iôigt  du  milieu* 

f  Souvent  la  ligne  de  la  jointure  est  double 
?ive  et  colorée-,  elle  annonce  toujours  un  hei*> 
reux  tempérament.  Si  elle  est  droite,  égale 
ment  marquée  dans  toute  sa  longueur,  elle 
promet  des  richesses  et  du  bonheur.  Si  la  join- 
ture présentait  quatre. lignes  visibles,  égales  et 
«roites,  on  peut  s  attendre  à  des  honaeurs,  i 
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«les  dignités  o    à  de  riches  successions.  SI  elfe 

est  traversée  de  trois  petites  lignes  perpendicu- 

£M  marquée  de  quelques  points,  bien 

Wc'est,  pour  un  homme,  le  signe  cer- 

sera  trahi  par  les  femmes.,  et,  pour 

,  c'est  le  présage  de  quelque  outrage 

evra  d'un  amant. 

a  S'il  sort  de  la  jointure  de  petites  lignes 
qui  se  perdent  sous  la  racine  du  pouce,  c'est 
1  assurance  qu'on  sera  trahi  par  ses  proches. 
S'il  en  sort  une  ligne,  qui  se  rende  à  la  racine 
du  doigt  du  milieu ,  c'est  le  gage  du  bonheur 
et  des  succès  :  cette  ligne  n'annonce  que  des 
malheurs,  lorsqu'elle  va  se  perdre  sous  la  ra- 
cine du  petit  doigt.  Des  lignes  qui  partent  de 
la  jointure,  et  se  perdent  le  long  du  bras  ,  an- 
noncent qu'on  sera  exilé  de  sa  patrie.  Si  ces 
mêmes  lignes  se  perdent  dans  la  paume  de  la 
main,  elles  présagent  de  longs  voyages  sur 
terre  et  sur  mer  y  et  une  vie  continuellement 
agitée.       ^ 

«  Coupée,  vers  le  milieu,  par  deux  petites 
lignes  transversales  et  bien  apparentes,  cette 
ligne  annonce  une  mort  prochaine.  Si  la  ligne 
de  vie  est  entourée  de  petites  rides ,  qui  lui 
donnent  la  forme  d'une  branche  chargée  de 
rameaux,  pourvu  que,  ces  rides  s'élèvent  vers 
le  haut  de  la  main  ,  «'est  le  présage  des  ri- 
chesses et  des  honneurs  :  selon  quelque? 
chiromanciens,  c'est  le  plus  heureux  de  tous 


!ss  signes.  Mais,  si  ces  rides  sont  fournées  vera 
îe  bas  de  îa  main>  elfes  annoncent  la  pauvreté 
et  une  ruine  gsa  éloignée.  r 

g  Si  ces  rides  sont  étroites,  et  divisent  trans- 
versalement la  ligne  delà  vie, elles  promettent 
an  mélasge  de  Mon  et.de  mal.  Toutes  les  fois 
que  la,  ligne  de  vre  est  interrompue,  brisée, 
c'est  autant  de  maladies.  Si  la  ligne  de  vie  est 
çh&çgée  cte  petit  trous,  c'est  la  marque  d'un 
tçpi^à&ament  impudique;  et,  sî  ces  points  sont 
ronges,  ils  annoncent  un  grand  péril  dans  une 
a&eaimrc  galante.  Sî  Ton  trouve  ,  sur  la  ligne 
de  vie,  un  pokit  entouré  d'un  petit  cercle ,  on 
som  bo*ga&,  naree  que  cette  figure  annonce  k 
perle  d'un  œil.  Si  ce  signe  est  double,  on  doit 
craindre  de  devenir  aveugle.  Une  croix,  placée 
au  kaut  de  la  ligne  de  vie,  entre  le  pouce  et 
i*mâax,  annonce  dans  un  homme,  comme  dans 
une  femme,  un  penchant  déterminé  à  la  luxure 
el  aux  dâ>au$hes.  Si  cette  croix  est,  au  con- 
traire, à  k  Sa  de  cette  ligne  de  vie,  près  de  k 
jointure ,  die  présage  la  mort  sur  i'échafeud. 

La  ligne  du  milieu  est  aussi  appelée  ligne  de 
ta  saniè  et  de  F  esprit  Lorsqu'elle  est  droite  9 
Éen marquée,  d'une*couleur  naturelle,  êUe 
donne  la  santé  et  l'esprit,  le  jugement  sain,  une 
beurease  mémoire  et  une  conception  vif e.  S 
elle  es! longue,  on  jouira *d*une  santé  parfaite 
fusque  dans  Ye&irème  vieillesse.  Si  e\h  est  tel— 
zzmmî  courts  qu'elle  n'occupe  que  k  moitié 
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h  fe  maîfî,  eîlô  dénoie  la  timidité ,  ia  faiblesse, 
>>fMfttftttf  l'smke,  si  elle  est  liTidej  k 


«  Rgeôertég  Tirs  le  peîil  d<%t5  elle  présage 
taie  yieitiesêe  pampre.  Si  celte  courbure  forme 
uue  espèse  de  «sûÉhei,  c'est  le  signe  de  la  mé- 

«  LaBgse  de  la  sanlé  et  de  l'esprit,  bfi- 
n'dfe  est  tortueuse»  donne  le  goût  du  vol; 
•^'flfe  au  contraire,  et  d'us* couleur  brJiiaiile» 
f/stf  la  marque  d'une  cou ^knce' pure  cl  auu 
~oiw  juste.  Large,  profonde  et  d'un  rs&g$ 
èpsk%  cette  ligme  annonce  la  rudesse  et  l'iim* 
pudeace*  Chargée  de  petits  rcmds ,  eV?$£  m*Mâ 
m  meurtres  que  1  on  eotam^Ura,  si  l'on  n'y 
pr^iid  pas  garèg.  Si  ce  Hr  ligne  s'interrompi 
fers  k  milk«,  pour  $Q&met  une  espèce  de  dà* 
Bai-cercle,  c'est  le  présage  qu'on  sera  exposé  à 
de  grands  périls  avee  les  bêtes  féroees* 

t  Qttaad  il  s'élève  uœ  petite  croix  an  nulle  a 
de  ia  ligne  de  s&»4é,-or.  peut  s'titte&dre  à 
mourir  dans  Tannée.  Si  la  lipne  de  i  'esprit  et 
(fe  k  satsté  eàt  fœii^ttfc  version  origine,  ellâ 
annonce  un  esprii  précoce^  mais  qui  s'&IliMkâ 
«ec  l'âge. 

«  ÎM  elfe  est  fourbue  à  non  etârëf*fôdj  oa 

ffu'eQe  se  divisé  eu  plmieers  rameaux,  d^sseo- 
aant  vers  la  base  de  la  main  ,  eile  annonce  un 
esprit  tœdif,  mais  qui  se  fortifiera  ôt&ïc  î  àga- 
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«  Elle  annonce  encore  une  longue  vie  at 
seuvent  une  vieillesse  pauvre. 

«  La  ligne  de  la  fortune  ou  du  bonheur 
commence  sous  la  racine  de  l'index ,  et  se  ter- 
mine à  la  base  de  la  main,  en  deçà  de  la  racine 
du  petit  doigt  :  elle  est  presque  parallèle  à  la 
ligne  de  santé.  Si  la  ligne  de  la  fortune  est 
égale,  droite,  assez  longue,  et  bien  marquée, 
elle  annonce  un  talent  naturel,  la  force,  lamo 
destie  et  la  constance  dans  le  bien.  Si,  au  lieu 
de  commencer  sous  la  racine  de  l'index,  entre 
l'index  et  le  doigt  du  milieu,  elle  commence 

firesqu'en  haut  da  la  main,  c'est  le  signe  de 
'orgueil  et  de  la  cruauté.  Si  elle  est  très  rouge 
dans  sa  pa-f  tie  supérieure,  elle  dénote  l'envie  ; 
elle  annonce  un  délateur,  prompt  à  nuire,  et 
heureux  du  mal  d'autrui. 

«Si  la  ligne  de  fortuneest  chargée  de  petite» 
lignes,  formant  des  rameaux  qui  s'élèvent  vers 
le  haut  de  la  main ,  elle  présage  les  dignités, 
le  bonheur,  la  puissance  et  les  richesses  ;  mais, 
si  cette  ligne  est  absolument  nue.  unie,  sans  ra- 
meaux, elie  presagq  ia  nnsere  et  1  îniortune.  Si 
les  rameaux  dont  elle  est  ordinairement  char- 
gée sont  au  nombre  de  trois,  qu'ils  *e  dirigent 
▼ers  le  haut  de  la  main,  du  côté  de  la  santé, 
c'est  l'indice  d'un  esprit  enjoué,  d'un  cœur  gé- 
néreux :  c'est  le  signe  de  v*  modestie  et  de  1  a- 
mabililé.  Il  est  rare  qu'avec  ces  trois  rameaux, 
en  îie  plaise  point  aux  dames  ;  et,  avec  ces  trots 


—  65  — 

rameaux  aucune  dame  ne  doit  craindre  de  man- 
chip*  d'amants.  * 

€  S'il  se  trouve  une  petite  croix  sur  la  ligne 
de  3a  fortune,  c'est  la  marque  d'un  cœur  libéral, 
ami  de  la  vérité,  bon,  affable,  orné  de  toutes 
les  vertus. 

a  Lorsque  la  ligne  du  bonheur  ou  de  la  for- 
tune, au  heu  de  naître  «ousla  racine  de  l'index^ 
prend  racine  entre  le  pouce  et  l'index,  au  même 
lieu  que  la  ligne  de  la  santé,  de  telle  façon  que 
les  deux  lignes  forment  ensemble  un  angle 
aigu,  on  doit  présager  de  grands  chagrins,  des 
périls  et  le  dégcût  de  la  vie  Si  la  ligne  de  santé 
ne  se  trouvait  pasau  milieu  de  la  main,  et  qu'il 
n'y  restât  que  ta  ligne  ae  *ic  et  ï*  ligne  de  la 
fortune  ou  du  bonheur,  réunies  à  leur  origine, 
de  manière  a  former  un  angle,  c'est  le  présage 
qu'on  aura  un  grand  désavantage  dans  quel- 
q-'afliirs  su  q^e  \t  saort  est  prochaine  et  ne  doil 
pas  avoir  une  cause  naturelle. 

«  Au  contraire,  si  la  ligne  de  la  fortune  est 
droite  et  déliée  dans  sa  partie  supérieure ,  elle 
donne  le  talent  de  gouverner  sa  maison ,  et  de 
faire  une  face  honnête  à  ses  affaires.  Si  cette 
ligne  est  interrompue  vers  le  milieu  par  de 
petites  lignes  transversales,  elle  indique  l'adula- 
tion et  la  duplicité  ;  ^ualftés  qui  finissent  par 
amener  la  haine  générale.'*    ^ 

de  la  fortune  est  pâle  dan? 
4 
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toute  sa  longueur,  elle  promet  k  pudeur,  h 
ehasteté,  un  tempérament  froid,  mais  une 
grande  faiblesse  de  corps  et  d'esprit.  Si  elle 
manque  totalement  dans  la  main ,  c'est  un 
mauvais  pronostic ,  la  personne  privée  de.cette 
ligne  n'a  aucun  caractère  ;  déguisée,  on  aurait 
peine  à  reconnaître  son  sexe,  parce  qu'elle 
fient  de  l'homme  et  de  la  femme  ;  elle  a  plus 
de  dispositions  pour  le  mal  que  pour  le  bien, 
peu  de  constance ,  et  du  penchant  à  se  fâcher 
pour  la  moindre  chose.  Si,  dans  la  partie  infé- 
rieure, la  ligne  de  la  fortune  est  occupée  par 
de  petites  lignes  transversales,  c'est  autant  de 
nouveaux  mariages  qu'on  fera  ou  qu'on  a  déjà 
faits* 

Dans  beaucoup  de  mains,  la  ligne  du  trian- 
gle est  imperceptible,  sans  qu'on  en  puisse  rien 
conclure  de  défavorable.  Si  la  ligne  du  triangle 
est  droite ,  apparente  (  car  ordinairement  d!e 
paraît  peu),  et  qu'elle  s'avance  jusqu'à  la  ligne 
de  la  santé,  diîa  promet  de  grandes  richesses* 
Si  elle  se  prolonge  jusque  vers  la  racine  du  petit 
doigt,  vers  le  bas  de  la  main ,  eile  amène  des 
malheurs,  des  rivalités,  des  haines.  Si  elle  est 
tortueuse,  inégale ,  de  quelque  côté  (ju'eiie  se 
dirige,  elle  awoase  que  l'on  ne  sortira  pas  de 
îa  pauvreté. 

€  L'éminenee  œi  se  trouve  àla^n-  ^  â& 
ponce,  et  s'étesd  jsgqu'à  la  ligne  de  la  vie ,  se 
tome  montagne*  de  Venus.  Quand  ûette  asp£ 
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rfté  est  douce,  unie ,  sans  rides,  agréablement 
eoîorée,  c'est  l'indice  d'un  heureux  tempéra- 
ment, et  de  grandes  dépositions  pour  les  aven* 
tures  amoureuses.  Si  cette  montagne  est  ornés 
d  une  petite  ligne  parallèle  à  la  ligne  de  vie,  et 
voisine  de  celle  dernière  Kgne,  c'est  le  signa 
d'un  goût  insatiable  pour  les  plaisirs  de  Vénus; 
c'est  aussi  le  présage  des  richesses.  Si  i'éminenee 

3 ni  se  trouve  au-dessous  du  pouce  est  chargée 
e  plusieurs  petites  lignée  parallèles  à  la  ligna 
de  vie,  on  sera  riche  dans  sa  jeunesse  et  pauvre 
dans  l'âge  avancé.  Si  les  lignes  qui  couvrent  I'é- 
minenee du  pouce  se  dirigent  dans  un  autre 
sens,  c'est-à-dire ,  si  elles  viennent  de  la  join 
ture  du  pouce  à  la  ligne  de  vie,  on  sera  pauvu 
dans  ses  jeunes  ans  el  riche,  dans  sa  vieillesse  * 
Si  cette  éminence  est  à  la  fois  chargée  de  ligne 
qui  se  croisent  en  longueur  et  en  largeur,  où 
sera  riche  toute  sa  vie,  ou  du  moins  on  jouira 
d'une  certaine  aisance.  Si  le  pouce  est  traversé, 
dans  sa  longueur,  de  petites  Hgue§  qui  se  ren* 
dent  de  l'ongle  à  la  jointure,  ces  lignes  pro- 
mettent on  grand  héritage.  Mais ,  si  le  pouce 
est  coupé  de  lignes  transversales,  comme  le  pM 
de?  jointures^  cela  indique  quvon  fera  ae§ 
voyages  longs  et  périlleux.  Si  le  pouce*  m  la 
çacine  du  pouce,  préseateut  des  points' ou  Iw 
étoiles,  c'est  la  gaieté,    m 

«  La  figuré  d'un  petit  cercle  sur  le  pcum 
MQRD&ce  encore  un  tempérament  très  «mou» 
ttm.  Les  figures  d'un©  ou  phsieimi  pestai 


mmm    68    **» 

erok  dénotent  la  piété,  la  dévotion  et  Fanion? 
de  la  retraite.      *  ^ 

«  L'émmence  qui  se  trouve  à  la  racine  de 
Findex  se  nomme  montagne  de*  Jupiter.  Quand 
cette  aspérité  est  unie  et  agréablement  colorée, 
e'est  le  signe  d'un  heureux  naturel  et  d'un 
tœur  porté  à  la  vertu.  Si  elle  est  chargée  de 
petites  lignes,  doucement  marquées,  on  re- 
cevra des  honneurs  et  des  dignités  importantes. 
Si  les  plis  que  forme  la  seconde  jointure  de 
l'index  sont  larges  et  d'un  rouge  foncé,  ils  an- 
noncent un  homme  impuissant  en  amour  ;  dans 
une  femme,  c'est  le  signe  de  quelque  couche 
périlleuse.  Si  le  dessous  de  l'index  est  traversé 
d'une  ligne  dans  toute  sa  longueur,  on  mourra 
de  mort  violente.  Si  la  jointure  qui  avoisine 
l'ongle  et  l'index  est  doucement  plissée  et  na- 
turellement colorée,  elle  dénote  une  humeui 
affable,  une  voix  sonore  :  la  même  personne 
aura  les  deux  premières  dents  de  la  mâchoire 
supérieure  un  peu  fortes,  sans  en  paraître  plus 
laide,.  Plusieurs  petites  lignes  entre  la  seconde 
jointure  et  la  racide  de  l'inctéx,  présagent  de  ri-« 
ches  successions  de  la  part  de  parents  éloignés 
dont  on  n'attend  rien. 

«  L'aspérité  qui  s'élève  dan?  la  oautfie  çu 
la  main  à  la  racin  e  du  doigt  du  milieu,  se  nomînp 
la  montagne  &e  Saturne.  Si  ce'.Ie  èfluûeûoe*dSi 
unie  et  nature  dément  colorée?  die  marque  .te 
simplicité  et  l'a    >ur  du  travail;  ïoak  si-  s!W 


est  chargée  de  petites  rides,  c'est  le  signe  de 
l'inquiétude,  c'est  l'indii^e  d'un  esprit  prompt 
à  se  chagriner.  9       G  & 

-  «  La  jointure  qui  séçare  îa  main  du  doigt  àz 
milieu  présente  des  plis  tortueux,  lorsqu'elle 
désigne  un  jugement  lent,  un  esprit  paresseux,, 
une  conception  dure.  Une  petite  ligne  dans  h 
main  d'une  femme,  de  chaque  côté  de  îa  racine 
du  doigt  du  milieu,  annonce  de  bonnes  dispo- 
sitions pour  êîre  mèreo  On  peut  même  assure? 
que  si  ces  lignes  sont  bien  marquées ,  cette 
femme  mettra  au  monde  des  garçons.  Une 
femme  qui  aurait  sous  le  doigt  du  milieu,  en- 
tre la  seconde  jointure  et  la  jointure  voisine  de 
l'ongle,  la  figure  d'une  petite  croix,  porterait 
là  un  signe  heureux  pour  l'avenir.  Gbes  un 
homme,  ce  signe  change  de  nature;  car  il  pré* 
sage  des  malheurs.  La  femme  qui  aura  entre 
ces  deux  jointures  cinq  ou  six  petites  lignes  dis- 
posées en  long,  accouchera  d'un  fils  qui  par- 
viendra dans  le  monde.  Ce  fils  sera  tué,  s'il  se 
trouve  au  milieu  de  ces  lignes  un  peint  ou  la 
figure  d'uns  étoile.   >  Q 

g  L'aspérité  qui  se  trouve  a  îa  racir  5  du  doigl 
annulaire  se  nomme  la  montagne  du  Soleil,  £i 
cette  montagne  est  chargée  de  petites  lignes 
naturellement  marquées,  elle  annonce  un  ev 
prit  vif  et  heureux,  de/^'éioquence,  des  talents* 
pour  les  emplois  politiques  et  ecclésiastique  ? 
peut-être  un  peu  d'orgueil.  Si  ces  lignes  aé 
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go&t  qu'au  nombre  de  deux,  elles  donnent 
moins  d'éloquence,  mais  aussi  plus  de  modes- 
tie et  plus  de  prolité.  Si  la  ra^ne  du  doigt 
annulaire  est  chargée  de"  lignes  croisées  les 
uses  sur  les  autres,  celui  qui  porte  ce  signe 
l'emportera  sur  ses  rivaux  Si  ces  lignes  sont 
déliées  ou  d'une  couleur  un  peu  vive,  elles 
donnent  la  gaieté  et  des  talents  agréables.  Si 
elles  sont  tortueuses  et  d'un  rouge  épais,  elles 
décèlent  un  tempérament  vineux  et  présagent 
des  maladies.  Si  elles  torment  la  croix  de 
Saint-André,  c'est  le  signe  de  la  modération 
et  de  la  prévoyance.  Une  femme  qui  aura  sous 
le  doigt  annulaire,  auprès  de  la  seconde  join- 
ture, de  petites  lignes  disposées  en  long,  sera 
enrichie  par  son  mari,  qui  acquerra  une  im- 
mense fortune  pour  la  lui  donner.  Si  ces  lignes 
sont  auprès  de  la  jointure  voisine  de  l'ongle, 
cette  femme  s>3ra  dévote. 

L'émjjnence  qpnî  s'élève  dans  la  main  à  la 
?acine  du  petit  dc%t,  se  nomme  Montagne  de 
Mercure.  Si  cette  èj^inence  est  unie,  sans  ri- 
des, également  colorée,  on  aura  un  heureux 
tempérament,  de  la  constance  dans  l'esprit  et 
dans  le  cœur;  les  hommes  de  la  modestie,  les 
femmes  de  la  pudeur  et  une  vertu  inaltérable. 
m  cette  éminence  est  traversée  par  deux  petites 
lignes  qui  se  dirigent  vers  le  petit  doigt,  c'est 
Ja  marque  de  la  libéralité.  Si  ces  lignes  sont 
tf  us  Bouge  obscur,  interrompu  de  taches  livi- 
des, m  quelque  nombre  qu'elles  se  trouvent, 


elles  dénotent  l'esprit  eb  mensonge  €t  l'instinct 
du  toI.  Si  la  jointure  q%  i  unit  le  petit  doigt  à  la 

main  est  chargée  de  lign  «s  tortueuses,  elle  donne 
de  grande?  espérances  et  promet  au  moins  les 
fkveurs  delà  fortune.  Si  une  femme  a  au  bon! 
da  petit  doigt  la  ligure  d'une#cre»ix,  plus  ou 
moins  formée,  elie  est  insolente  et  babillards 
îfeux  !ignes*formani  ub  angle  au-dessous  da  la 
seconde  jointure  du^petit  doigt,  mdknxeni  l'a» 
moiîrvde  l'étude,  l'esprit  hardi,  fa  cœur  sn- 
pert'3.  Entre  la  seconde  jenaîure  et  la  jointnre 
qui  avoisine  l'ongie,  une  crois  décèle  iss  pas- 
dons  tumultueuses,  un  sommeil  pénible  et  une 
conscience  agitée,  La  figure  d'un  cercle  sur  te 
petit  doigt  promet  des  dignités  et  die  la  puk- 
uuace»  ~~ 

lune  est  l'espace  (pi 

rieur  de  la  main,  au* 

e  Mercure,  depuis  la 

l'extrémité  de  la  ligne 

ice  as4  uni,  doux,  set, 

ne  et  un  esprit  Iran* 

coloré,  c'est  le  signe 

(chagrin  er  morose, et 

n colique.  Si  cet  espace 

annonce  des  voyages  et 


fars  est  f  espace  nu*  *6 
lérieur  de  la  main,  en» 
fc  k  Lune,  depuis  l'en» 
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trémité  de  la  ligne  de  f  esprit  jusqu'à  l'extré- 
mité inférieure  de  la  ligne  de  jointure  ;  quasi 
il  est  uni,  doux  et  net,  il  est  le  caractère  du 
vrai  courage  et  de*cette  bravoure  que  la  pru- 
dence accompagne  toujours.  S'il  est  fortement 
coloré,  il  désigne  l'audace,  la  témérité.  i    # 

€  Lorsque  la  montagne  de  Mars  est  chargée 
de  grosses  rides,  ces  rides  sont  autant  de  dan- 
gers plus  on  moins  i  fands,  suivant  la  profon- 
deur et  la  longueur  d  «  rides  ;  c'est  aussi  le  pré- 
sage d'une  mort  po  *sible  entre  les  mains  des 
brigands,  si  les  ligne  *  sont  livides  ;  elles  sont 
l'indice  d'un  tçépas  fu  leste,  si  elles  sont  rouges  ; 
d'une  mort  glorieuse  au  champ  de  bataille,  sî 
elles  sont  droites  ;  C  une  mert  honteus^  si 
elles  sont  tortues.  Det  croix  sur  la  montagne  de 
Mars  promettent  des  dignités  et  de»  comman- 
dements, 

«  Plusieurs  auteurs  prétendent,  pour  tes  join- 
tures*  que,  quand  la  jointure  qui  sépare  le  peuee 
de  la  main  forme  une  ligne  profonde,  simple  et 
Wen  tracée,  elle  finance  un  tempérament  so- 
He  ^t  une  constitution  bien  organisée;  si  elle 
est  inégale,  brisée  ou  doublée  par^il'autres  li- 
gnes, elle  indique  plus  de  faiblesse.  Quand  o& 
troevf,  dans  la  jointure  qui  sépare  le  pouce  en 
deu\;  trois  lignes  inférieures  plus  ou  moins 
jointes,  glus  ou  moins  marquées,  c'est  le  signe 
ffun  bonheur  certain.  • 

«  Quand  la  preeaike  jointure  de  l'index  est 
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efaargée  de  petits  mm  eaux,  c'est  te  caractère  de 
la  probité  et  d'un  heu  reux  naturel.  Si  teïîgm* 
de  la  seconde' îointure  4^  l'index  est  >?isée  au 
milieu  et  qu'elle  ^t  do  blée,  dans  sa  rupture, 
de  deax  autres  petites  y^nes  d  roites,  courtes  et 
bâfio  marquées,  «m  peut  9  attendre  à  des  hon- 
amto.  Lentque  te  hgne  de  îk  plus  haut£  join- 
ture de  l'indexent  simple,  unie  et  bieir  mar- 
quée, efe  promet  un  e  santé  toujours  $oriss»te. 
^*  Quand  te  première  jointure  do  doigt  m 
milieu  est  chargée  d  e  traits  et  àb  lignes,  eik 
désole  un  esorit  cré  dule,  une  per30i  ne  un  pas 
simple  et  de  bonnes  mœurs.  Quand  1  semé* 
joiature  iu  doigt  du  milieu  porte  plusieurs  M- 
gaea,  elle  v  indique  un  cœur  ambitieux  et  us 
esprit  inquiet.  Quand  la  troisième  jointure  est 
composée  de  trois  Jignes  plus  ou  moins  pro- 
noncées, elle  annonce  uns  âme  sans  détour*  et 
un  grand  éloignement  pour  toute  espèce  4s 
fraude. 

«  Si  k  ptsmière  joindre  du  doigt  annulaire 
est  chargée  de  lignes  et  de  rameaux^e'est  le 
signe  d'itne  grande  imagination.  Si  k  seconde 
joH&ire  porte  trois  li'gnes,  dont  ceHe  du  milieu 
soit  brkétàçç\st  le  caractère  d'un  esprit  en- 
fmè<  8i  la  jointure  du  bout  du  doigt  n'est  corn» 
posée  que  â'unelifjne  unie,  simple  et  bien  mar- 
quée, elle  annonces  un  bon  cœur. 

€  Quand  les  trois  jointures  du  petit  dafets& 
chargées  de  Ugnes,  de  rameaux  et  agirait 


elles  Inàkp  "*nf  àe  1  esprit  des  talents  et  de  t'é? 
loquense.-  •N'oublions  pas  le  s  lignes  des  ongles» 
M!  De  pet^*  «gnes  blanchâtres  sur  }es  ongles 
présagent  d**  craintes  ;  s'ils  sont  noirs,  ils  au- 
noneent  de*  pièges  et  de  dangers  ;  s  as  sort 
routes,  ce  V^  e»t  plas  ràTe^  ies  <nalheurs  et 
fies  injustice11 15  8'iis  sont  d  un  blanc  pur,  des  es- 
pérances eî  an  bonh€ur.  yu*nd  cea  signe*  se 
trouvent  i  t*  ««ne  de  l'ongle,  raccomoHsse- 
ment  de  ce  «P1  ^  présagent  est  éioignéo fis  se 


rapprochent  avec  le  temps1  et  souvent  à  la 
mité  de  l'ongle,  quand  Les  craintes  et  les  espé» 
rinces  se  justifient  par  l'événement.  * 

*  Pour  qu'une  main  indique  le  parfidt  %os~ 
heur,  il  faut  qu'elle  ue^soit  pas  trop  potelée, 
qu'elle  soit  un  pea  longue;  ^aeîe*  d&igis  &e 
soient  pas  trop  arrondis  ;  que  1  on  dislingue  les 
nœuc's  des  jointures  La  codeur  en  sera  miche 
et  d  ace,  les  ongles  plus  longs  que  tarai  ;  la 
Bgne  de  vie  bien  marquée.  égale,  frakbe,  ne 
*  sera  point  interrompue  et  s  éteindra  dans  k  M* 
g&e  de  la  jointure  La  E&ne  de  la  santé  ooeu- 

Era  les  trois  quarts  de  I  étendue  âa  la  mal». 
i  lignes  de  la  fortune  sera  chargée  de  rameaux 
et  vi^mem  colorée.  Heureux  qui  avec  ces  ft- 
pies>  avec  une  main  ainsi  conformée,*  portera 
aussi  quelques-uns  des  signes  bienfaisants  que 
sous  avons  indiqués.  Le  caractère  de  celte  pes^ 
acnae  fera  son  bonheur,  le  destin  fera  sa  for- 
mm,  et  son  étoik  taà  amènera  fe  géalâ  q^ 
mmxs  la  gloire* 
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W0M  ée  fei  5a  csrtes  /appelé  ^gw&ft&U 
hggrsed  |ec.  Cs  graacî  jjêa  se  coopêse  ai 
ffwoti  kmérotêsée  î  àtSf  savoir  :  4  ro: 
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4  dames,  4  chevaliers,  4  valets,  4  dix,  4 
neuf,  4  huit,  4  sept,  4  six,  4  cinq,  4  quatre, 
4  trois,  4  deux,  4  as;  d'une  carte-portant  le 
n°  1  f  qui  représente  le  chaos  ;  d'une  autre 
portant  le  n°  8 ,  représentant  le  septième 
jour  de  la  création  ;  les  six  autres  représen- 
tant les  six  jours  de  la  création  ;  de  quatre 
autres,  représentant  les  vertus  cardinales,  et 
enfin  de  dix  autres,  représentant  les  princi- 
paux événements  de  la  vie  de  l'homme;  en 
tout  78. 

Ce  grand  jeu  se  trouve  chez  tous  les  fabri- 
cants de  cartes  ;  mais  il  est  aisé  de  les  rem- 
placer avec78  cartes  blanches,  que  l'on  nu- 
mérote de  1  à  78,  et  dont  nous  donnons 
)\um  loin  l'explication  par  numéro. 

Manière  df opérer. 

Après  avoir  bien  mêlé  les  cartes  ou  tarots, 
mus  ferez  couper  le  consultant  de  la  main 
gauche,  puis  vous  prendrez  le 42  premières 
:artes  du  jeu,  et  vous  en  formerez^six  pa- 
quets de  sept  cartes  chacun,  que  vous  pla- 
cez de  droite  à  gauche,  la  face  sur  la  table; 
oas  prendrez  successivement  chacun  de  cm 
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paquets  en  commençau  t  par  celui  cfe  droite, 
et  distribuez-les  ©a  sept  paquets.  Prenez  la 
première  carte  de  chacun  de  ces  paquets  , 
mêle^es  sept  cartes»  et  étalez-les  à  décou- 
vert sur  la  table,  toujours  de  droite  à  gau- 
che :  prenez  ensuite  deux  cartes  sur  chaque 
paquet;  mêlez  ces  quatorze  cartes,  et  feites- 
en  deux  rangs  semblables  au  premier;  prenez 
[e  ra§i  i^  paquets  qui  se  compose  de  vingts 
ca  *  es,  mêlez^les  et  faites-en  trois  autres 
rangs  toujours  dans  le  même  ordre;  vous 
auree  liesi  six  rangée  de  cartes,  de  sept 
cartes  chacun*. 

Vous  expliquerez  alors  chaque  rangée  I 
l'aide  de  la  signification  de  chaque  carte,  cpm 
nous  donnons  plus  loin.  Ainsi  supposons  que 
l'opération  se  fasse  pour  une  jeuue  personne, 
et  que  la  première  rangée  soit  composée  des 
0*63,20, 64,77, 44. 13, 12;  vous  ajoute* 
à  la  droite  le  n°  8,  qui  représente  la  jeune 
personne,  et  en  consultant  notre  explication 
par  numéro,  vous  trouvez  que  42  signifie  une 
jeune  personne  blonde  ;  13  annonçait!  ma*» 
riagç;  44indiquequece  mariage  se  fera  biea* 
tôt;  77  annonce  du  bonheur,  donc  ce  m$-° 

CLKf  DKS  lUKféXft.  A 
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naga  sera  heureux;  64 est  ua  homme  fem% 
donc  le  mari  sera  brun; 20 signifie  fortune, 
donc  le  marisera  riche  ou  s'enrichira  promp* 
lemenl;  53  annonce  une  nombreuse  prospé- 
rité* donc  ces  époux  auront  plusieurs  en- 
tente, f 

L'explication  sera  la  même  si  Ton  opère 
pour  un  jeune  homme,  seuîementau  lieu  du 
ne  8  ajouté  à  droite  de  !a  première  rangée, 
ce  géra  le  n°  i  qu'il  faudra  ajouter,  attende 
qu'il  représente  îe  consultant. 

Vaîecr  et  slgmÊcatios  dès  *?ê  Tarots 
on  Cartes  an  grand  jea* 

Kê  î .  Ce  tarot  représente  la  personne  qui 
interrogeai  cette  personne  est  un  homme, 
etlenepeut  àovx  avoir  de  signification  qu'au* 
taniqu  on  la  jointe  d'autres  cartes,  ainsi  que 
nous  l'avons  dit  dans  ia  manière  d'opérer* 
(Voir  ci-àess&ft.)      ft 

W  2*  Si  c'etf  pour  «m  homme  que  Von 
opère,  cfctte  aurîa  sigaiBe  explicatios,  dé- 
brôciHeme&t,  gloire  ;  si  c'est  une  jeune  par- 
lonne  qui  consulte,  éïie  &ânoRcç un  mariage 
frochaig  ;  è  Eae  femi&€  emiée#gfôMeaai»  Si 
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cette  carte  vient  renversée»  efteaeinonee  ée 
la  discorde,  mais  si  elle  -se  trouve  à  côté  II 
»•  I!»  le  consultant  déjouera  les  projet!  é§ 
ses  ennemis. 

N°  3.  Lorsque  cette  carte  se  trouve  accom* 
pagnée  du  n°  2 1 ,  eî!e  annonce  des quereHes; 
près  du  n°23,  une  lettre  de  îa  campagne  ou 
des  nouvelles  auxquelles  on  rie- s'attend  pas. 
Seule,  cette  carte  n'est  jamais  favorable;  elle 
annonce  des  peines  de  cœur,  des  chagrins 
plus  ou  moins  grands.  Lorsqu'elle  n'est  pas 
éloignée  du  n°  45,  ces  peines  seront  de  courte 
durée.  Lorsque  cette  carie  est  renversée,  elle 
cessed'être  de  mauvais  augure,  etannonce  h 
la  personne  qui  consulte  qu'elle  sera  protêt 
gée  par  un  personnage  très  puissant. 

N°4.  Ce  tarot  est  toujours  de  mauvais  au- 
gure, soit  qu'il  vienne  droit  ou  renversé. 
Elle  annonce  des  pertes,  desêacendies,  vols, 
calomnies  ;  toutes  ces  choses  seront  plus  ou 
moins  graves,  selon  que  cette  carte  sera  pré* 
cédée  ou  suivie  de  cartes  bonnes  ou  mau* 
vaises. 

K°5.  Carte  d'heureux  présage;  bonîiesr* 
(tartane,  procès  gagnés   lorsqu'elle  riÊŒê 
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Iroite.  Si  elle  vient  renversée,  elle  annonce 
des  contrariétés,  de  petits  chagrins,  des 
pertes  légères, 

N°  6,  Vieillesse  longue  et  heureuse,  ma- 
riage retardé.  Renversée ,  cette  carte  an- 
nonce qu'une  affaire  depuis  longtemps  ea 
litige  sera  bientôt  terminée. 

N°Y.  Avancement,  protection  d'un  per- 
sonnage puissant;  succès  dans  le  commerce, 
riche  mariage,  héritage.  Lorsque  ce  tarot  est 
renversej.il  annoneequ'on  sortira  victorieux 
d'une  entreprise  périlleuse. 

1^8.  Ainsi  que  nous  Pavons  dit,  ce  tarot 
représente  la  personne  pour  qui  Ton  opère  j 
il  u?a  de  signification  qu'en  raison  des  cartes 
qui  précèdent  et  qui  suivent.  Lorsque  ce  ta- 
rot se  trouve  renversé,  c?est  toujours  un 
mauvais  présage.  J 

^N° 9.  Justice  rendue,  fin  de  persécution, 
réussite  dans  les  affaires ,  le  tout  pouvant 
êtr^  modifié  par  les  cartes  voisines.  Si  ce  ta- 
rot  est  renversé,  ^signifie  tout  le  contraire. 

N°  ÎO.  Danger  de  ruina  ou  de  maladie 
grave.  Si  le  n°25se  trouve  immédiatement 
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après  ce  tarot,  il  annonce  une  nouvelle 
agréable.  Si  ce  tarot  est  renversé,  il  présage 
que  l'on  prendra  part  très  prochainement  à 
une  cérémonie  religieusec 

N°i  i  .Richesse,  succès  dans  les  aïTaïr 
honneurs ,  avancement ,  dignités.  Quellt 
que  soient  les  ca'&es  qui  suivent  ou  qui  pré* 
cèdent  celle-ci,  elle  est  toujours  d'un  amgure 
favorable ,  à  moins  qu'elle  ne  se  présente 
renversée;  mais,  dans  ce  sens,  elle  n'an- 
Boneeque  des  pertes  légères  et  des  contra* 
tiétés  de  peu  d'importance. 

N°  12.  Travail  assidu,  difficultés  à  vaîn-î 
cre,  et  que  l'on  ne  pourra  surmonter  qu'à 
force  de  prudence  et  de  persévérance^  Lors* 
que  ce  tarot  est  renversé,  il  ne  présage  qua 
des  nouvelles  insignifiantes. 

$•  13.  Mariage  infaillible,  qui  sera  plus 
ou  moins  heureuvselon  les  cartes  précé- 
dentes et  suivantes.  Si  cçnendant  ce  tarot 
était  renversé,  il  annoncerai  de  grands  obs- 
tacles à  une  union  projetée. 

I    N°  H.  Calomnie  dont  «t  sera  fietîme , 
ifdibûti,  péris  dehiëna  et  dfaffiift>~  intrigue 
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dangereuse,  maladie.  Si  cettecartevientren- 
fersée,  elle  annonce  déplus  grands  dangers 
encore. 

N°  15,  Ce  tarot  ne  présage  rien  de  bon 
pour  !a  santé  ;  il  annonce  que  le  consultant 
est  menacé  d'une  maladie  mentale,  dont  il 
ne  pourra  se  préserver  ou  se  guérirfï}u'en 
vivant  paisiblement  sans  se  livrer  au  moindre 
eicès.  Lorsque  la  carte  est  renversée,  le  pré- 
sage est  moins  funeste,  et  la  maladie  qu'elfe 
annonce  ne  doit  atteindre  qu'une  personne 
le  la  connaissance  de  celle  qui  consulte  > 

N°  46.  Mauvaises  affaires,  perte  d'hon- 
neur* présages  qui  peuvent  être  modifiés  par 
les  cartes  voisines.  Renversé,  ce  tarot  an- 
nonce que  la  personne  qui  consulte  n'a  pas 
toujours  l'esprit  sain. 

N*  i  Y,  Mort  ou  danger  de  mort  de  l'aides 
tmis  du  consultant;  maladie  grave.  Lorsque 
ce  terot  vient  renversé,»  il  annonce  que  le 
consultant  sera  trompé  dans  ses  espérance*. 

N*  18.  Persécution,  querelle,  accusation 
grave  àonî  on  sortira  victorieux.  Renverté* 
etquets,  propos  sans  importance* 
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H*  19,  Malheurs  de  toute  espèce,  fceeiî- 
die,  inondation,  combat,  naufrage.  Renver- 
sé, ce  tarot  annonce  que  le  consultant  court 
risque  de  perdre  sa  liberté. 

N*2G.  Ce  tarot  est  toujours  d'un  heureux 
présage,  soit  qu'il  se  présente  droit  ou  reiî* 
versé;  il  annonce  presque  toujours  uneaug- 
mentatî^  de  fortune,siiccession  inattendue, 
riche  mariage-  Renversé,  le  présage  est  le 
même. 

W  il .  Braille  d'amanfe,  succès  dans  le 
csmmesce.  Si  ce  tarât  est  renversé  9  il  an- 
ooncâ  la  fin  «Tune  persécution. 

W  â2.  Nouvelles  favorables  de  !a  cam* 
pagne,  Mariage  avantageux,  si  la  personne 
qui  consulte  est  célibataire;  héritage  consi- 
dérable si  elle  est  mariée. Renversé,  ce Jtanrt 
conseille  la  prudence* 

Ns25.  Fêtes,  pkfe*  réjouissances,  coa- 
que  Us,  Ce  taroi' annonça  toujours  que  h 
personne  qui  consulte  sera  heureuse  m 
awmr;  mais  ai  ïl  est  ra&versée,  elle  signi- 
fia le  m%Amm,  • 


skm ,  $m¥m  Mm  te  c®mmm&  »  par  flotte 
le  procès.  Renversé,  projet*  avortés. 

N°  25,  Voyage  dt  long  cours  qui  sera 
avantageux  au  co  isultant.  Nouvelles  d'un 
parent  ou  d'un  as  a  qui  se  trouve  en  pays 
étranger.  Si  ce  tan  test  renversé,  le  consul* 
tant  fera  un  voyagr  pendant  lequel  il  éprou- 
vera de  grandes  p  ertes, 

N.  26.  Soit  un  i%  soit  renversé,  ee  tarot 
annonce  nn  trava  1  pénible  et  peu  productif, 
et  àe  grands  obsi  icles  que  l'on  ne  surmon- 
tera qif  à  force  à  *  courage  et  de  persévé- 
rance. 

N°27e  Procè  long  et  ruineux;  retard, 
contrariétés,  dai  gers  que  l'on  courra.  Si  ee 
tarot  est  renvoi  se ,  ses  dangers  sont  pins 
grands  et  plus  * ochains. 

N°28.  Suce  bs  en  amour,  parties  fines  f 
promenades  à  «a  campagne  avec  une  per- 
sonne que  Ton  a?we.  Renversé ,  querelle  9 
âael,  à  propos  d'une  affaire  de  cœur. 

N°  29.  Droit  ou  renversé,  ce  tarot  an- 
nonce que  l'on  surmontera  aisément  lesob- 
aitéks  qm  nfséem&œoBl  èsu  i  accomplis* 
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sèment  d'un  projet;  si  le  consultant  est  céli- 
bataire ou  veuf 9  il  ne  tardera  pas  à  se  ma- 
rier, et  ce  mariage  sera  plus  ou  moins  heu- 
reux ,  selon  les  cartes  qui  accompagneront 

celle-ci. 

Ke  50.  Ruse,  tromperie,  dont  le  consul- 
tant sera  victime ,  qui  retarderont  l'accom*- 
plissement  des  désirs  du  consultant.  Ren- 
versé, même  signification 

N°  5i.  Affaires  d'argent  qui  sont  favora- 
bles au  consultant,  si  le  tarot  se  présente 
droit,  et  défavorables  s'il  se  présente  ren- 
versé. 

N°  52.  Cette  carte  est  toujours  du  plus 
peureux  augure,  quelque  soit  le  sens  dans 
^queî  elle  se  présente.  Elle  annonce  que  le 
eonsultant  réussira  infailliblement  dans  les 
entreprises  qu'il  projette. 

N°  55.  Secours  et  bons  conseils  que  te 
consultant  recevra  d'un  personnage  puis- 
sant. Si  cette  carte  se  présente  renversée,  elle 
annonce  la  fin  d'une  contestation. 

N°  54.  Grands  dangers  dont  les  parents 
©u  les  amis  du  consultant  sont  menacés, 
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Les  dangers  seront  moins  grands  siia  carte 
m  présente  renversée, 

Nc  55.  Si  celle  carte  se  tronve  près  d'au** 
très  cartes  défavorables,  elle  annonce  que 
îe  consultant  se  trouvera  bientôt  en  dan- 
ger de  mort.  Si  elle  se  présente  renversée* 
elle  est  "d'un  heureux  augure  et  annonce 
ose  longue  vie  evempte  d'infirmités. 

N°  56.  Mariage  prochain,  grossesse, 
heureuse  délivrance,  nombreuse  famille* 
Renversé  ,  perte  d'argent  9  danger  de 
ruine. 

M*  ÏÏÏ.  Cette  carte  annoncée  une  dam€ 
qu'elle  est  aiméed'un  personnage  puissant; 
à  mi  homme,  qu'il  fera  yrochainement  un© 
brillante  conquête.  Si  la  carte  est  renver- 
iée,  les  événements  qu'elle  annonce  seront 
moins  prochains. 

K°  58.  Visite  agréable?  argent  que  l'on 
recevra  prochainement.  Si  ce  tarot  est  ren- 
versé, le  consultant  sera  trompé  par  quel* 
qm  fourbe  qu'il  croit  son  ami. 

N*  59.  Si  le  consultant  est  célibataire» 
celte  carte  lui  annonce  qu'il  fera  un  ma** 
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liage  d'inclination  qui  sera  heureux*  Si  le 

consultant  est  marié, 6  querelle  de  ménage. 
Si  la  carte  est  renversée,  projets  qui  ne 
pourront  s'exécuter, 

N°  40.  Héritage  considérable  que  le  con- 
sultant fera  au  moment  où  S  s'y  attendra 
le  moins.  Retourné,  duel  dont  l'issue  fera 
fatale  au  consultant. 

N°41.  Cette  carte  annonce  an  consul- 
tant qu'il  ne  tardera  pas  à  mettre  ses  enne- 
mis dans  l'impassibilité  de  lui  nuire.  Ren- 
versée, elle  présage  des  opérations  finan» 
cières  très  avantageuses. 

N°  42.  Mariage  heureux,  postérité  nom- 
breuse, réussite  dans  les  affaires;  homme 
puissant  qui  s'intéresse  au  consultant,  Si 
cette  carte  est  renversée,  le  consultant  fera 
prochainement  un  bénéfice  considérable 
dans  une  opération  qui  lui  sera  proposée 
par  un  ami. 

!i°  45*  Cette  carte  annonce  que  le  con* 
raflant  esi  tourmenté  par  une  mauvaise 
pensée  qu'il  doit  «'efforcer  de  repousser. 
Henversée,  eiiô  «îgnifie^que  le  consultant 
imi  mûtemni  sfêÛéefair avanî  de  commet- 


eer  l'exécution 

■A 

*  N°  44.  Regrets  que  le  consultant 
vera.  Renversée,  mort  de  parents 
mis. 

N°  45.  Réussite  complète 
treprises  de  tout  genre,  fortune 
ble.  Les  avaniage^que  prédit 
seront  moins  prochains,  si  eue 
renversée.  * 

N°  46.  Amis  dangereux;  pertes  par  suiti 
de  trop  de  confiance,  9%  ce  tarot  est  ren- 
versé, le  mal  sera  moins  grand. 

N°  47.  Droit  ou  renversé,  ce  térot  si- 

Snifie  succès  dans  les  affaires,  ac^itsition 
propriétés,  santé  inaltérable  @a  fin  de 

maladie,  si  le  consultant  est  mé&àe. 

N°48.  Affaires  de  cœtr  nombreuses, 
3t  qui  seront  plus  ou  smm  agréables,  se- 
lon la  valeur  des^cartes^^àt  ce  tarot  sera 
accompagné.  Renversé,  ce  tarot  signu. 
succès*  dans  les  entreprises,  beaucoup  de 
plaisir  et  ptfu  d'argent. 

K°  49.  Brouilla  d'amants,  "sépar 
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Renversé,  amélioration  dans  la  position  du 
«mitant. 

Nc  50.  Protection  l'un  grand  persan 
aggç  gain  de  procès.  Retourné,  Ranger 
de  raine. 

N°  SI.  Union  malh  eureuse.  Si  le  cen~ 
sultant  est  marié,  celte" c^  annonce  qu'a 
mourra  ayant  sa  femme  ;  s* €'est  une  femme 
qui  consulte,  elle  mourr  a  a>rant  son  mari* 
âenvi-rsè,*  chagrins  qui  seront  causés  a» 
sonsultarri  par  une  méchante  femme  ^ 

N°  52.  Déclaration  d'à ^r;  nouvelles 
prochaines  de  la  personn  '  que  Ton  aime. 
Renversé,  contestations  dc>Ql  oa  se  tireia 
avec  honneur. 

N°  53.  Ennemis  secrets  qui  cherche^ 
à  nuire  au  consultant.  Si  cette  carte  est 
renversée,  les  méchants  ne  pourront  exé*» 
cuier  leurs  desseins. 

N°  54.  Querelle,  combat,  mort  violent 
Renversé,  victoire  que  le  consultant  re** 
portera  sur  ses  ennemis.  * 

N°  55.  Mariage,  si  la  carte  suivante  esî 
favorable;  mort,  si  elle  est  défavorable* 
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Eeiowné,  piège  que  des  médiats  tendron! 
m  consul  tant  « 

N°  36.  Bavardages,  ssê&ânces  qui  Mi- 
rent au  consultant  injure,  teies  de  fait. 
Renversé,  même  signification. 

N°  5f  »  €a#f)  -«rie  est  da  plus  heureux 
augure,  quel  ipa  soit  *e  sens  dans  lequel 
aile  se  présente,  à  moins  pourtant  qu'elle 
ne  soit  suivie  du  n°  63  renversé,  car  dan» 
ce  msf  eile  annonce  grosse  se  et  repen- 
tir è  use  tesine,  pertes  de  parents  à  ?» 
homme* 

H*  S8,  ¥mm*mèe  prochaine  avec  Folh 
fe-t  aimé.  Amours»  plaisir  da  courte  dorée. 
Een versée,  préses*  que  "te  consultant  r$ce- 
wa  bientôt.  -" 

N*  59.  Cette  earte  annonce  as  consul- 
tant qu'il  courra  bientôt  risque  d'être  ruiné 
par  des  fripons.  Si  c'est  an  homme  qui 
consulte,  ii  sera  trompé  par  sa  femme  on 
m  maître&e;  si  c'est  une  femme,  elle 
mmî  ri&f&t*  d'être  abandonnée  par  soc 
m%&  ou  son  mari»  Rea?e/sé#  présage  de 
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N*  60.  Voyage  pour  affaires  d'argent, 
tromperie  en  amour.  Renversé,  querelle 
sérieuse,  pauvreté. 

N°  61.  Cette  carte  annonce  au  consul- 
tant qu'il  n'évitera  la  misère  qui  le  menaee 

es?**-»  *■■*»»*  *****  u  *u*«  .«uew@.jiEi  économie; 

.■■■  '  >  ua  rasa  mil 

annonce  qu 'oa  i^iiEi  m  mmmmô  m  non- 
blî  causera  de  grands  chagrins. 

?N*  62,  Heureuse  issue  d'une  affaire* 
Renversé,  perte,  éang^r  de  ruine. 

K°  63.  Gène  passagère  à  su  homme^ 
grossesse  à  une  jeune  personne,  plaisir  i 
fine  femme  mariée.  Eenverié,  même  signi* 
Station. 

Iî°  64.  Tromperie  de  femmeoa  de  mari 
Adultère  couvert.  Renversé,  voyage  dés** 
gréable  et  ruineux. 

N*  65.  Mariage  qui  enrichira  te  consul» 
tant.  Renversé,  légers  obstacles  bientôt 
surmontés. 

ft°  66.  Cette  carte  annonce  an  consul- 
tant qu'il  recevra  bientôt  de  riches  présents 


qui  kî  permettron  agréable- 

ment. Si  le  tarot  cet  heu- 

jeux  événement  prompte- 

ment. 

N°  67.  Ruine  du  eaasultant  causée  par 
trop  de  générosité.  Si  le  consultant  etinn 
homme  marié,  il  court  grand  risque  d'Stre 
trompé  par  sa  femme.  Le  danger  sera  plus 
grand  si  la  carte  se  présente  renversée. 

N°  68.  Cette  carte  représente  la  maison 
de  la  personne  qui  consulte,  elle  n'a  donc 
i^roportaace  qu'en  raison  des  cartes  dont 
elle  est  accompagnée. 

N*  69.  Ce  tarot  annonce  que  ce  qui  est 
prédit  par  les  cartes  qui  l'environnent  arri- 
vera très  prochainement.  Renversé,  il  pré- 
dit une  escroquerie  dont  le  consultant  sera 
fictime,  s'il  n'agit  avec  la  plus  grandis  cir- 
conspection. 

$*  70.  Fille  brune  qui  cherche  à  nuire 
au  consultant  ou  à  le  servir,  selon  que  6© 
tarot  es*  bien  ou  mal  accompagné.  Re&- 
?ersét  perte  d'argent  par  suite  d'usure, 

S*  7 i.  Si  le  consultant  n'est  pas  marié, 


ce  tarot  lui  annonce  qu'il  épousera  mm 
personne  nauvre.  Renversé,  travail produc- 
tif, aisance  prochaine.  - 

N°  72.  Ce  tarot  annonce  au  consultant 
que  son  ambition  pourra  le  perdre,  et  que 
s'il  ne  sait  se  contenir  il  se  préparera  da 
grands  chagrins.  Si  c'est  pour  une  jeune 
pysonne  que  l'on  consulte,  elle  peut  s'at- 
tendre à  faire  un  riche  mariage,  à  moins 
qu'elle  ait  cessé  d'être  sage  i  car,  dans  ca 
cas,  elle  est  menacée  de  relier  fille.  Ren- 
versé, revers  de  fortune. 

N°73.  Mariage  manqué  peur  le  consul 
tant  ou  pour  quelqu'un  de  ses  parents* 
Renversé,  ruine,  tromperie  de  femme. 

N°  74.  Nouvelle  importante,  présest 
inattendu,  succès  en  amour.  Renv&âé^ 
>  tarot  signifie  tout  le  contraire, 

NQ  75.  A  une  jeune  personne,  cefa&f 
annonce  qu'elle  court  risque  d'être  mère 
avant  d'être  mariée;  à  un  homme,  il  prédil 
de  légers  avantages.  Renversé,  chagrin» 
légers. 

NQ  76  Nouvelles  qui  tireront  le  cousu 
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tant  d'un  grand  embarras.  Renv ersé,  perte 
et  pauvreté. 

N°  77  Carte  d'beureus  augure,  soit 
qu'elle  se  présente  droite  ou  renversée; 
grande  satisfaction  pour  le  consultant; 
fortune  considérable,  honneurs,  dignités. 

N*  78.  Ce  tarot  annonce  que  le  consul- 
tant a  déjà  fait  bien  des  folies,  et  qu'il  est 
aur  le  point  d'en  faire  de  nouvelles  qui 
pourront  causer  sa  ruine.  Si  îa  carte  es! 
renversée,  le  mai  sera  moins  grand. 


SCIENCES  COMIQUES 

SES  1U>%I£IENKES  ET   DES   SORCIÈRES, 


Un  savant,  passant  par  Lii!e1tenFtea<bet* 
fut  invité  par  un  de  ses  amis  à  l'accompa- 
gner chezf  une  vieille  femme  qui  passai! 
pour  une  grande  devineresse;  cette  vieille 
les  conduisit  dans  un  petit  cabinet  obscur, 
éclairé  seulement  d'une  lampe,  à  la  lueur 
de  laquelle  on  voyait,  sur  une  table  cou- 
verte d'une  nappe,  une  espèce  de  petite 
statue,  ou  poupée,  assise  sur  aa  trépied, 
Ayant  îe  bras  gauche  étendu,  tenant  de  la 
même  main  gauche  une  petite  cordetette 
de  soie  fort  déliée,  au  bout  de  laquelle  pen- 
dait une  petite  mouche  de  fer  bien  polie,, 
îîu-dedans  d'un  verre  de  fougère,  en  sorte 
que  la  mouche  pendait  dans  le  verre  envi- 
ron à  la  hauteur  dedeui  doigts.  Et  îe  mys- 
tère de  l'a  vieille  consistait  à  commander  à 
h  Bîandragore  de  Caire  frapper  la  mouche 
cdiitre  îe  verre,  pour  rendre  témoignage  de 
m  |ue  l'on  voulait  savoir.  La  vieille  ài^ii  % 


*  Je  te  commande,  iJ^dragow,  au  nom 
«  de  celui  à  qui ,  tu  dois  obéir,  que,  si 
a  monsieur  un  tel  doit  être  èmreux  dans 
a  le  voyage  qu'il  va  faire,  tu  fasses  frapper 

*  la  mouche  trois  fois  contre  le  verre.  » 
Et,  en  disant  ces  dernières  paroles ,  elle 
approchait^e  main  à  une  petite  distance, 
empoignant  un  petit  bâton  qui  soutenait  sa 
main  élevée  à  la  hauteur  de  la  mouche 
suspendue,  qui  ne  manquait  pas  de  frapper 
ïes  trois  coups  contre  le  verre,  quoique  la 
Vieille  ne  touchât  en  aucune  façon  ni  à  la 
Statue,  ni  à  la  cordelette,  ni  à  la  mouche, 

i  ce  qui  étonnait  oeux  qui  ne  savaient  pas 
le  secret  dont  elle  usait  :  et,  afin  de  sur- 
prendre les  gens  par  !a  diversité  de  ses 
oracles,  elle  défqndait  à  la  Mandragore  de 
faire  frapper  la  mouche  contre  le  verre,  si 
telle  chose  devait  ou  ne  devait  pas  arriver; 
Voici  en  quoi  consistait  tout  l'artifice  de  la 
vieille.  Ca ^mouche  de  fer  qui  était  sus- 

Cmdue  dans  le  verre  au  bout  de  la  corde- 
tte  da  soie ,  était  fort  légère  et  biea 
tp&atitée.  Quand  h  vieille  t«!ait  qu'elle 
Upp&t  contre  la  me»  ëh  mettait  à  un 
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de  ses  doigts  une  bague  dans  laquelle  éiait 
eachassô  un  assez  gros  morceau  d'excek» 
lent  aimant,  de  manière  que  la  vertu  ma* 
gnétique  de  la  pierre  mettait  en  mouvement 
la  mouchelaimantée ,  et  lui  faisait  frapper 
autant  de  coups  qu'elle  voulait  contre  ie 
verre;  et  lorsqu'elle  Voulait  que  îa  mouche 
ne  frappât  point,  elle  ôtait  de  son  doigt  la 
bagua  sans  qu'on  s'en  aperçût.  Ceux  qui 
étaient  d'intelligence  avec  elle,  et  qui  lui 
attiraient  des  pratiques,  avaient  soin  de 
s?informer  adroitement  des  affaires  de  ceux 
qu'ils  lui  amenaient,  et  ainsi ,  on  était  fa* 
cilement  dupé...  —  Quelques  imposteurs 
avaient  dfeposé  une  table  carrée,  soutenue 
de  ciaq  colonnes,  une  à  chaque  coin,  et 
une  dans  le  milieu  :  celle  du  milieu  était 
un  gros  tuyau  de  coton  épais,  peint  en  bois? 
la  table  était  peicée  à  l'opposite  de  ce  tuyau, 
et  on  avait  mis  un  bassin  de  cuiyre  percé 
sur  le  trou  de  la  table  ;  dans  ce  bassjp  était 
une^ête  de  saint  Jean,  de  grdS^bton, 
peinte  au  nature!,  qui  était  creuse,  ayant 
la  bouche  ouverte.  Il  y  avait  un  porte- voii 
qzi  passait  à  travers  fe  plancher  de  la  cfem* 


fere,  c!  qui  était  au-dessous  du  cabinet  ce 
cet  attirail  était  dressé,  et  ce  porte- voix 
aboutissait  au  cou  de  cette  tête,  de  maniera 
.  qu'une  personne,  parlant  par  l'organe  de 
ce  parle-voix,  de  la  chambre  d'en  bas,  se 
faisait  entendre  distinctement  dans  le  cabi- 
net, par  la  bouche  de  la  tête  de  saint  Jean, 
ainsi,  te  prétendu  devin,  affectant  de  faire 
quelque  cérémonie  superstitieuse  pour  in- 
fatué? ceux  qui  venaient  consulter  celte 
tête,  la  conjurait  au  nom  de  saint  Jean,  de 
répondre  sur  ce  que  l'on  voulait  savoir,  ei 
proposait  la  difficulté  d'une  voîx  assez  haute 
pour  être  entendue  de  la  chambre  de  des- 
sous par  la  personne  qui  devait  faire  la 
réponse  par  te  pû«te»voix9  qui  était  instruite 
è  peu  près  de  ce  qu'elle  devait  dire.  Sans 
parler  ktmt»  celui  qui  proposait  la  questic-a* 
en  parlant  à  l'oreille  de  la  tête  de  saint  Jean* 
qui  éteit  percée,  pouvait  se  faire  entendre  è 
l'oracle  an  porte-voix. 

—  Dans  an  siècle  aussi  éclair^que  la 
&fttr<e  ,*il  est  encore  des  personnes  qui 
croient  aux  sorciers,  aux  revenants;  et  ces 
pe&eon&s  si  crédules  ont  même  reçu  usa 
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éducation  qui  devrait  les  ê!e?e?  ai-dessiii 
èes  préjugés  du  peuple*  Deux  dames  d'ua 
rang  distingué  entendirent  parler  d'eue 
étrangère  pour  qv\  l'avenir  n'était  poinl 
caché.  Elles  résolurent  de  la'  consulter f  et 
se  rendirent  chez  el!e,,  en  allant  an  spec~ 
tacîe,  c'est-à-dire,  dans  toute  leur  parure. 
Les  bijoux  qu'elles  étalaient  frappèrent  la 
sorcière  :  a  Mesdames ,  dit-elle  ,  si  vous 
«  voulez  lire  dans  l'avenir ,  ii  faut  vous 
s  armer  de  courage  ?  Apprenez  que  nous 
«  avons  tous  dans  ce  monde  on  esprit  qui 
*  nous  accompagne  sans  cesse ,  mais 
t  qui  m  se  communique  qu'autant  qu'il 
€  y  est  forcé  par  une  puissance  supérieure, 
q  ïl  ne  tient  qu'à  moi  de  vous  procurer  & 
s  chacune  un  entretien  particulier  ovfiG  lu 
€  vôtre  ;  mais  û  ne  ceâer&  paini  è  m&* 
«  conjurations ,  si  vous  ne  consentez  â 
«  certaines  conditions  absolument  néees* 
a  gaires.  »  Les  dames  demandèrent  avec: 
empressement  quelles  étaient  ces  condi- 
tions t  «  Le§  voici,  poursuivit  la  vieille.  Iî 
«  s'agît  de  se  dépouiller  da  ces  vêtemeBte* 
c  ouvrage  &  test,  st  fil  g&Qe&emt 
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je  e||n„  ieg  le  genre  humain  s'est  perverti. 
€  Alain  f  quand  il   conversait^vec  les 
*  esprits       n'en # portait   point...  »*Les 
dames  h   siîenl  :  elles  sont  tentées  de  se 
retirer;   usais  elles  s'encouragent  en  son- 
gea^,   m  l'esprit  sera  seul  témoin  de  l'o- 
bèïss  aace  exigée,  et  la  curiosité  l'emporte. 
Les    robes,   les  bijoux  sont  déposés  dans 
une  chambre,  et  chacune  des  dames  passe 
dans  na  cabinet  séparé.  Elles  y  restèrent 
deux  heures  avec  une  impatience  difficile  à 
«primer.  Ne  voyant  point  paraître  l'esprit, 
elles   commencent  à  penser  qu'elles  ont 
été  trompées.  La  frayeur  les  saisit  :  elles 
poussent  des  cris  affreux  î  leurs  gens  ac- 
courent, suivis  dos  voisins,  et  on  les  tire  de 
leur  prison.    Leur  prétendue    sorcière , 
©près  les  avoir  enfermées  sous  la  clef , 
avait  déménagé  avec  leurs  hardes  et  les 
menues. 

—  Un  jeune  poète  assez  célèbre  (  Gui- 
mont  de  !a  Touche),  eut,  dit-on ,  le  mal- 
heur de  se  laisser  surprendre  par  tous  ces 
sains  prodiges.  Il  venait  en  être  témoin 
dans  te  (ks«rà  &  i'ea  mequer,  et  cygU 
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l'honneur  d'accompagner  une  grande  Dirn** 
cesse  qui  montra  qu'elle  avait  l'esprit  aes~a- 
eoup  plus  fort  que  lui.  Notre  auteur  p 
d'abord  incrédule,  observa  tout  attentive- 
ment, afin  de  découvrir  les  ruses  qu'il 
pensait  qu'on  mettait  en  usage.  L'appareil 
religieux  qui  accompagnait  chaque  expé- 
rience, le  silence  des  spectateurs,  ie  respect 
et  l'effroi  dont  quelques-uns  d'eux  étaient 
saisis,  commencèrent  à  le  frapper.  Dans 
l'instant  qu'il  était  le  plus  troubîé ,.  il  re« 
gardait  attentivement  piquer  des  aiguilles 
dans  le  sein  d'une  jeune  fille.  «  Vous  êtes 
c  bien  empressé,  monsieur,  lui  dit— elle, 
a  à  vous  êçlaircir  de  tout  ce  qu'on  fait  ici. 
c  Eh  bien!  puisque  vous  êtes  si  curieux* 
c<  apprenez  que  vous  mourrez  dans  trois 
a  jours!  »  Ces  paroles  firent  sur  \m  une 
impression  étonnante;  il  dissimula  pour* 
tant  tout  ce  qui  se  passait  dans  son  âme,  et 
i\  sortit  avec  la  princesse,  qui  ne  put  disais 
per  la  profonde  rêverie  où  elle  le  vit 
plongé,  La  prédiction  qu'on  venait  de  k! 
faire,  et  les  circonstances  qui  l'avaient  a€-» 
eompagnée ,  causèrent  en  lui  une  telle 
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révolution,  qu'il  tomba  malade,  et  mon?* 
rat,  en  effet,  au  tout  de  trois  tours , 
m  1768. 

«—Avant  que  d'élire  las  magistrats  ou  de 
livrer  une  bataille,  î!  fallait,  chez  les  Ko« 
mains  ,  consulter  l'appétit  des  poulets  sa* 

—  Auguste,  cet  empereur  qui  gouverna 
avec  tout  de  sagesse,  et  dont  îe  règ*ie  fui 
-si  florissant,  restait  immobile  et  consterné 
lorsqu'il  lui  arrivait  par  mégardede  mettre 
le  soulier  droit  au  pied  gauche,  et  îe  soulier 
gauche  au  pied  droit. 

— ~  Dans  le  royaume  de  Loango*  un 
regarderait  comme  le  présage  le  plus  fu- 
neste pour,  le  roi,  si  quelqu'un  îe  "voyait 
boire  on  manger  :  ainsi,  iî  est  absolument 
seul-  et  sans  aucun  domestique  quand  il 
prend.. ses  repas.  Les  voyageurs,  en  parlant 
de  celte  superstition,  rapportent  un  Irait 
bien  bsrbare  d'an  roi  de  Loango.  Uo  ié 
m$  ils,  âgé  de  huit  ou  neuf  ans,  était  es** 
taré  Imprudemment  dans  la  sâîle  ou  i!  œaa* 


geait  et  àam  le  moment  qu'il  buvait,  3  m 
leva  d^  table,  appela  le  grand-prêtre,  qw 
mslt  ce*  enfant,  le  fit  égorger,  et  froH| 
de  son  sang  les  bras  du  père  ,  pour'Yié- 
tourner  les  malheurs  dont  eef  présage  sem* 
bîait  le  menacer.  Un  autre  roi  de  Loango 
fit  assommer  un  chien  qu'il  aimait  beau* 
coup,  et  qui,  Tayaut  un  jour  suivi,  avait 
assisté  à  scn  dîner. 

—  La  moindre  nouveauté,  pour  peu 
qu'elle  soit  extraordinaire,  est  presque 
toujours  capable  de  déranger  la  cervelle  de 
bien  des  gens.  Nous  en  avons  sou- 
vent sous  les  yeux  plus  d'un  exemple. 
Un  abbé  qui ,  dans  une  petite  vilte  du 
Piémont,  revenait  un  jour  de  la  prome- 
oade  ,  étant  tout-à-co?ip  tombé  dans  la 
rue,  la  populace  l'environne,  le  porte  clans 
une  maison  voisine,  où  tous  les  secours 
ordinaires  ne  peuvent  !e  rappeler  à  la  via. 
Arrive  un  distiU?'£ur,9qifti,  après  lui  avoir 
n^rp'i  la  bouche  d'une  liqueur  très  Sfiri- 
^m$s,  c©urt  chercher  un  prêtre  pour  isi 
sâimnistrer  les  sacrements"3:  celui-ci,  $àm 
le  $f%%mtet  l'étal  do  malade,  dessanis 
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ane  lumière ,  et  la  lui  portait  à  la  bouche, 
lorsqu'un  hoquet  de  la  part  du  prétendu 
mort  ayant  tout-à-coup  enflammé  la  chaa« 
deile,  le  vicaire,  et  les  assistant  fuient 
en  criant  que  «  i'abbé  a  le  diable  au 
c  corps!  »  et  vont  supplier  le  curé  de  le 
venir  exorciser.  Pendant  cet  intervalle,  le 
hoquet,  auteur  de  cet  esclandre,  avait  été 
suivi  d'une  explosion  d'humeurs  qui  étouf- 
faient Je  pauvre  abbé;  les  exorcistes  arri- 
vent avec  croix,  bannières  et  bénitier ,  et, 
fort  surpris  de  le  trouver  debout,  sonî 
enfin  éckircis  sur  la  cause  de  ce  prodige 
par  le  distillateur,*  qui  leur  apprend t 
cpie  son  élexir,  repoussé  au-dehors,  avait 
sstereîleraent  prodau  la  flamme  dont  Tas* 
iem!4é@  avait  été  si  vivement  éîectrisê©. 
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